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MONTREAL, MARDY MATIN, a FULLER 1956, Yo. The

 

 

PIRECIEMENT À

NEY-YORK,BOSTON, ETC.
SHEMIN de FER de MONTREAL et

NEW-YORK,

ARRANGEMENT D'ETE. ;
T\EUX CONVUIS PAR JOUR DE CHAQUE

D COTE, se rendant, permanemment avec le

Ohemin de Fer de Plaitsburgh et Montréal à

Plattsburgh,et les Steamers Canadg, Americaet

“United Stufes par Burlington ct Whitehall; ay

Chemin de Ferde Rutland et Burlington jusqu’à

Rutland, et de I par divers Chemins de Fer pour

tous les Ports du Sud,de l’Est et de l’Ouest. Aussi ©

à la fonction Mooeravec le chemin de Fer d’Og-

densbourz pour Ogdensbourg, Kingston, Toronto,

Hamiltéu, ete., ete. .

Ce Nouvel Arrangement est commencé depuis

LUNDI, le 30 JUIN 1850.

Le PREMIER CONVOI part de la Rue Bona-

verture à 7h. A. M., se reliant à la Jonction

Mooer avec lo premier convoi d’Ogdensbourg

pour 1'Quest, età Plagtebourg avec les steu cers

ej-dessuse

"Te SECOND CONVOI part du Dépôt de la

Rue Bonaventure à 3-45 P.M., se reliant & Platts-

hourg avec les steamers, et à Burlington avée le

Chemin de Fer de Rutland. ,

 

Les Convois partent comme suit:

DE MONTREAL. | DE LACHINE,
6.00 A.M. pour

|

“6,30 A.M. oudd'arrivée du
tout le Sud. C. de Burlington.

7.00 AM. 8.30 A.M. >
12.00 P.M. 12.30 P.M.
3.45 PM. 4.30 P.M. oud Parrivée des

Éteaur.ers.
soù «+ G.uV ¢ Steamers

æOttawa.
800 * 845 + «+ Convei de N.-

Y. et Boston.

BILLETS DIRECTS3 aussi bas prix que par
toute autre route; que l'on peut se procurer au

Horeau de Nouvelles d’I£, PICKUP, et aun Dépot
te la Rue Bonaventure. 2,

Fret direct regu et transporté avue célérité et
sans déchargement. ANDREWROUi,

ter juillet 1856. $ A2

CHEMIN DR FER DU GRAXD TRONC,
CHANGEMENT DES CONVOIS!

Burean C. C. F. M.et N.-Y. 2

  

ARRANGENENTS DE L’ÊVE.

BPUIS et après LUNDI, le 9 JUIN 1856, Le
D Bateau à Vapeur Traversier de la Conipa-
nie partira de son Quai, au pied dv la Place
facques Cartier, comme suit:

CONVOI DIRFCT
Pour Québre, les Montagnes Blanches,

Portlaud et Boston , Td am.
PourIsland Pondet les Stations inter-

miaidiaires o.oo eles veo SAB pam.
Pour QUEBEC, Lapress end heures, & +1 45 pom.

PRIX A QUEBEC, PAR CE CONVO! SEU-
LEMENT:

Première classe...
Seconde classe... +000 < $1.00

POUR L’OUEST.
Directement a Bfamilton en

vingt-dezx Reures!

Les Convots partent de ia Station de la Pointe
St, Charles pour BROCKVILI te. se reliant avec
les lignes du GREAT WESTERN, de la MAL-
LE et les STEAMERS AMÉRICAINS pour

 

  

 

 

 
FOUEST, coume suit :—
Convat Exprès à oo... Press ee es 8.40 AM.
Convoi d'ylecommodement (arrétant à

toutes les Stations), desc 1 000000» 4.30 PAL
Les passagers épargnent 13 heures entre Moni-

séal et Brockville.
Les prix soot fes uêmes que par les biteuux-

it- Vapeur.

8, P. LIBBER,
oo Gérant Général
5 quin. 43

 

LIGNE CENTRALE VERBIONT.
Routede la Malle Anglaise ct Américaine

 

ARRANGEMENS D'ÉTÉ.
D» Montréai à Boston, Worcester, Lowell, Law-

reave, Nasbus, Manchester, Concord, New-
York. New-Haven, lfartford, Springfield,
Bellows®s Falls, Fitehburgh, St. Tohnsbury,
the White Monntains, Montpellier, Burling-
ton, Troy, Albany, et toutes les stations in-
termédiaires ; se reliant aussi à Burlington
avec les steamers du Lac Champlain pour
Whitehall, Saratoga, et New-York,

 

Seule route directe par chemin de fer (sans éhân-
gercent), pour laquelle on vend des billets di-
recs.

LE PREMIER CONVOI se relie & Rouse‘s
Point avec le couvoi du Champlain ct St.

Laurent, partant de Montréal à 6 h. A.M.} passe
aux endroits ci-ifessus le même ‘jour, et arrive à
Boston plus tôl que partoute autreroute, et à New
York le mèmesoir: Liaisons certaines.
Le SECOND CONVOI se relie à Rouse*s

Point avec le convoi partant de Montréal à 2 h
P.M. pourles places ci-dessus ; se rend à White
River on Windsor pour coucher; part le iende-
main à 7h. A.M,, et arrive à Boston à 1h. P.M..
et à New-Yoik 4.30 P.M.

Pour billets, Informations, ete. s’astresser à
PAUL MONDOU, Agent,

63, Rue des Cormunissaires.
10 msi. aa—64

JAENCANT de CLOUS COUPÉS et MAR-
CHAND à Commission Générale.

W, E. BUDDEN,
10 Rue St. Sacrement,

BRIQUES A FEU.
M FILTEURS BRIQUES A FEU BLAN-

’ c W. E. BUDDEN,

EMMAGASINAGE.
youre DE PREMIÈRE CLASSE,

W. 1. BUDDEN,
2500

MINES À CARDER LA LAINE.
W. E. BUDDEN,

10 Rue St. Sucvement.
: au—66

POUDRE ALLEMANDE A BOULANGER
Faito seulemont par LAMPLOUGH et CAMP.

BELL, pros le Palais de Justice.

UATRE années d'expérience ont prouvé d'u-
ne manière satisfaisante que cette Poudre à

Guulangerest bien supérieure à tontes les autres
et la connaissance de ce fait a induit wn grand
nomdre de geus .sans principe à vendre un autre
artiéle sons le même nom
Le public est enconséquence avarti que chaqne

paquet de la VERITABLE portera le nomdes
soussignés. : ;

LAMPLOUGH tr CAMPBELL,
(Ci-devant A. Savage et Cir.)
mrtmm

OUCHONS de SODA WATER, belle qualité
Bouteilles do

Do Biére de Gingembre
A vendre par LAMPLOUGH £7 CAMPBELL.

Drogui-te, près ty Palais de Tustice.
. AS

3 juitlet

Ter juillet

_…\BATEAUX AVAPEUR.

  

LIGNE DE LA MALLE ROYALE,
ROUTE LA PLUS DIRECTE POUR Tr.

| RUNLO, HAMILTON, LONDON, DIE-
TROIF, CHICAGO ot MILWAUKIE.

 

7 OICI les arrangemens du cette magnifique
Ligne pour lu saison.

LIGNE DE LA RIVIERE,
Composée des splendides Vapeurs

BANSHEE, neuf...... Cap. Howann,
NEW ERA...,.. . + PGCueysier,
ST. 'AWRENCE....…. ‘ MAKWELL,
OTTAWA ........... “ Kenny,

Qui partent du Bassin du Canal à Montréal tous
les jours à NEUF heures A.M., et de Lachine à
l’arrivée des Trains du- MIDI de Montréal (ex-
cepté le Dimariehe, aù ils partent à l'arrivée des
‘Trains de 10h.) arrêjant à tous les ports inter-
médiaires, et arrivant à Kingston le lendemiuin
matin, où ils jorgnent les beeux Yapeurs du Lac
Ontorio.

KINGSTON, Cap. HAmiLTOx,
PASSPORT, Cap, FARBOTTLE,

ARABIAN, Cap. CocLEUGH,
MAGNET, Cap. Twoay,

pour Cubgurg, Port-Hope, Toronto et Hamilton,
se, reliant à Hamilton avec le GREAT WES-
TERN RAILROAD pour Loudon, Chatham,
Windsor, Détroit, Chicago, Milwaukie, et tous
les Ports du Jac Michigan; eta Lewiston pour
les Chutes de NIAGARA, Buffalo ct tous les
Ports du Lac Er é.
Les passagers qui prennent le train du Chemin

de fer du Grand Trone rencontrent les Steamers
i Coteau Landing, s"épargnant ainsi los dépor-
ses d'Hétel à Brockville durant la nuit, Les
steamers du Lac se reliett cuszsi à Brockville
avec le Frain du matin. !
AUX TOURISTES,cette ligne offre Te moyen |

de transport le plus confortable, les plusag: cable
plus expécitif,

700s Steamers ont de beaux SALONS et da
belles CABINES ! pussant & travers les Mille lies
et tous les Rapides du St. Laurent pendant le

 

 

 

 

  

   
BUCUNS.

Pour lez families éruigr a
ligue offre des avantages sans égaux, lessi amers |

 

se rendant ement au Dépôt du Cheminde ;

Fer Great Western, éparguent ainsi deux trans- |
bordemens auxquels les pessagers sout soumis |

 

HF7On peut se procurer des Billets à bord dos
Steamers, ou au Bureau. 49, Rue MeGille

A. MILLOY, Ageut.
12 juillet 70

CHANGEMENT  

 

    

 

Le Vapeur “TER

Capt, Vortexx,

VOYAGER. pendant le reste de la saison, |
comme suit, savoir '—Pertant du Quai de|

Terrebonne tous les LUNDI et JEUDI à 8 h, A. |
M, ; arrétant à Lachenaie, Petit Village Repen-
tigny, Peinte~aux-Trembles, et vire versé ; et re-
partira de Montréal tous les MARDI et VEN-!
DREDI à db, P. M. |

Aussi, quand. les eaux serout susiisamment |
hautes, fe vapeur Tereboune partira du Viliewe!
de L’Assoinption tous tes LUNDI et JEUDI à 4
h A. M. Louchera au Petit Villog, Locka
et ‘Terrebonne el vies versé, et repartita de M
réal tous les MARDLet VENDREDI à 4h, PM
De plus, le vapeur Terrebonne fora nn voyage

tous les SAMEDI à commencer immédiate ut, |
partant du Quai Terrebonne d 6 he AL ML année
tant à Laçhenueet Pointe-aux-Tremilbles,et zére|
versd, et vrepmitira C2 Montréal à Ad 1. Mie
même jour. ;

10juillet. 61 |

|
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JACQUES QUARTIER, ;

 

1
|Carr. DAVELUY.

 ; PARTIR de ce Jour et pour le reste de la
Ê saison, le vapeur JACQUES CARTIER
prendra la ligne de Montréal à Bas: arian
a Sorcl, Port St, Frangois, ‘Ureis-Rivieres, Cliun- |
plain, et Katiscan.

    

Départ de Montréal, les Lundis, Mirers lis. et
Vendredis, a 3 hemes PP, AL
Dépa.t de Batiscan.]:s Duinanehes, Mardis, et

Jundis, à 3-heures P. AI. i
Départ dus Trois-Riviéres, les mémes jours à

G heures P. M.—Lrthé sera donné à bord,
Départ de Sorel, à 4 heures P.M.

J H, TERKOUX.
Bureau de Tu Compagnie
de Navigation de Montréal a Tiois Rivieres,
Montréal, 14 juin, 1854, 137

 

    

LIGNEAMERICAINE D'EXPRESS
LA ROUTE LA PLUS COURTE ET LA PLUS
PROMPTE POUR TOUS LES PORTS DIS
L'OUEST; Lislt JTES NTAGARA

FFALO

 

de. E

LES STEAMERS DIE PREMIERE CLASSE

JENNY LIND........ Capt. I. Moony,
MONTREAL ........ Capt. J. Larvaming,!
BRITISIT EMPIRE... .Capt, D.S, ALLAN.

L'un de ces Bateaux à Vapeur partira

DE HONTREAL TOUS LES JOURS

excepté les Dimanches, à TNE HEPRE PM,
du Bassin do Canal. et DE LACHINE à l’arri
vée des Chars qui partent de Montréal à CINQ
hettres PML, pour PRESCOTT et OGDENS-
BURGet les Forts intermédiaires.

Tres Steamers de Rivière se relient à Ogdens-
burg avee les grands of heanx Steamers du Lae
Outorio. New-York, Nortaerner. Bay State, On-
turio, Cutaract, et Niagra, pour BROCK VILLI,
Baie Alexandre, Clayton, KINGSTON, Sach 10s
Harbour, OLEYEGO, Rochester, Niagara, Le-
wiston, TORONTO, HAMILTON, of tous les
Ports de l'Ouest.
Ces Ligues de Steatnurs se relient n Niagara et

Lewiston avec les Chemins de Fer &'Enié et On-
tario, de Lewiston et Buffalo, du Great Western,
du Michigan Southern, et de la Rive du lac, et
avec les Steamers de Buflulo—pourtous les Ports
de l'Ouest,

Les Passagers ont le privilége d'ARRETER
aux CHUTES de NIAGARA ou à toute autre
Place d'Intérêt sun la route,
#3PourBillets, s'adresser au Bureau, 24, Rne

    

  

 

Meüuill,
W. T. BARRON, Agent,

Ou à D. B. O'Neill, Quai du Canal.
3 juin fm—54
 —
 

‘ ‘Teintares pour les Cheveux.
OIRE, et Brune de Bogle

Ï Do Do ée Phalon
o Do de Batchelor

Do de Brown
Teinture Vénitienge de Mathew, =
A vendre par I. GARDNER.

Chimiste Dragniste-

 

  

   

jour. Pour Ja vitesse ils ue sont surpassés par, =

par Ls antros lignes, | ets

TON offrant sos sincores remerciments pon
V1 patronage Hbéraïi qu'il a reçu. à hou

| d'informer ses amis quil a DENENAGE de

(sine du Dr, à an
Le Camyagae recevront avsii

AVIS DIVERS,

\ R OCTION, agent, pactrra le QUA=
: TRE AOÛT prochain pour    

 

toutes collections, agences OÙ cuumis-
nt OÙ voudra bien l’houorer,
“erèe abunau, rue Ste. Thérèse, No.

 

er —aps—T1
1

AVIS,
ES ACTIONNAIRES de la MOLSONS

El BANK sont par is présent notifiés que PAS
He NERALE ANNUELLIS sera

tente à sa Maison de Banque. à-2 heures PM,
LUNDI, le 4 AUUTprochain, pour VELOC
TION des IMRECTEURS et lu transaction dek
affaires,

  

    

Par ordre du Comité.
WM. NACHE,

10 juillet,

AUX NOTAIRES ET FEDECIXS,
CAN demande à 8

J et un bon
tains d’être bien ercouai
40jnillet

BANQUE PROVINCIALE DU CAMADA,
i Us BILLETS DE CETTE BANQUR, as-
Ad surés en entier par des Détbouitures du Gou-
vernement déposées entre les mains du Rece-

 

 
ai-—68

 

veur-Général, e* rachetés à 2 par coat des.
& la Maison de Banque de

JOUN Do NUTTER sr CIE,
No, 4, Fleer d* Armes, Montréal.

am—-be

 compte à

Gjuiller. LL.
[A SUCIETE ciragvant

  

 

 
ere es

4 Sonssigiés, sous de nom de CHANDLER |
el BUCK. a été DISSOUTE ce jour par consen-
ternent mutuel. Toutes demandes contre lu Encié'é
seront réglées par H. CHANDLER, à qui tous
les patements doivent être faits.

HARLOW CHANDT .
MARSHALL AL BUUK,

Ter juillet 63

  

  

 

eareamwm on
J)FELATIVEMENT à l’annonce ci-d
R affaires seront continuées par le Soi
en son nom ei pour sou proniræ coupie,

HARLOW CHANDLER,
Ter juillet uh

AVIS AUX INSTITUTEURS,

 

  
tes

Es Commisszires d'école de fa paroisse de |
ist, Ant

FTUTEUR et UNE INSFITUTRICE
Un Instituteur gui serait capable d'enseigner les
deux langues serait préfiré.

i er france de port, au Président,
JSOUN McPONELI.

y
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Sto Anieet, 17 juin

AVIS AUX PROPRIETAIRES,
12 Saussiznd a Phonnenr Cannancer an pubic

? chargera.des corelous
NCE de touts jroprie

ON des LOVERS,
C. A ROCHON.

Pureau d';
lues

 

Ithes"5,  
  

  

    

  

 

 

3 jum

5, WARMINTON,
Pronneur PerchANTIER or POSEUR

DE GAZ,

  

Kite du Collége au

No. 3192, Rue St. Paul.
is les Sultes d> Verte de 15 Ris Si, Past

Ft il espère, d'après sa longne expérieiroe <
comuassances des atisires, donner entière
faction à eoux qui voudront bien l'encoura:
En grand assortiment detoutes so to,

elos du Commerce à très Das Prix.
JOBS en PLOMBAGE et POSAGE de GAZ

faits sous} plus court avis,
27 mal.

Freed

 

cin—ak

Aux Proprictaires et Eatre-
preneurs.

I ES Sonesignés avant établi une mantfactuee.
do sans da sanction du Conseil ville, pour
COUVRIR des DATISSES avre leur COMPO
SITION et GRAVOIE, recevront des ordres a
beste Burcu, Noo on Cou st, Lambert, pouie voi-

  

 

   
 

   

 

5 1d
Munndate.

RACICOT ev LAURENT.
enr—dit

Les ov
une atten?

20 mal.

DEMENAGEMENT.
PI CT JERRAELT, Aschiterte et ur,

1. RY ce 1. penteur, a ransnurté con bu-

No. 53, Rue St, François Xavier.
; ‘

ai À

BISSOLUTION UE SOCISTE.
À soctété qui a existé entre Louis Ronaud et

4 J. Brie. Renaud, sous le nom de L, Ke
NAUD et FRERE. à Montréal et Québec, a
été dissoute de cousentement mufnel, depuis le
Ter janvier devices. Tontes les afftires contrae-
tées aver la mraison de Mentir serant Tégiéés
par LOUIS RENAUD à Montréal, et celles con-
tr avec jon Québec seront réglée
parB.RE Québec.

LOUIS RENAUD,
J LEE. LxNAUP,

Montresi, frevoi 1506, 7
- nL0ts _

AVES.
‘ Na vnee à l'annonce ér-haut. les soussi-
i gnés prennent la liberté d'informer leme

amis et le public en général qu'ils continueront
les affaires à Montréal comme ci-devant, sous
le non de RENAUD et FRERE.

LOPIS RENATD,
CYPRIEN FITZPATRICK.

Montréal, 1 février 1856. 7

roas à
6

 

go

   

     

   

 

     

 

 

BOUQUET DE MONTREAL.
/ ENANTD'ÊTRE RECU PAIR + ZURICIF

\ —Un approvisionnement du Parfum ci-
dessus, fait par Faubin, à Paris, expressément
pourles soussignés. ;
Aussi—Un assortiment général des Parfume-

ries de Labin, Pontades. Savons, Juiles, etc, etc.
S.J LYMAN ef Cres

Place d*Armes.
10 juillet aa—69

AUUR Au WHEY ary
NOUVEL ETABLISSEMENT PARISIEN,

Ruo St. Antoine, 22,
Pour 1e NETTOYAGE et DEGRAISSAGE et

la remise à neuf de tous Jes objets d'ITABIL-
LEMENT et de toutes les FTOFFES en gé-

# néral; à la vapeur et par proccués méeani-
q'ies, savoir : ;
Robes, Mantelets, Mantilles, Châles, Echarpes

et Carrés, Crôpes de Chine et de Lin Blane
et de Couleur, Gants, Bas de soie, Souliers de bal,
Rideaux, Convrepieds, ete, ete.

RABRLE D'HOMMES;
Pardessus, Pantalons, Vestes, Gilets, Cravattes,

Chapeaux guis et noirs, Panama, Paille, etes, ête.
MADAME COQUERELLE, de Paris, qui en

très peu de tems a pu, par son savoir, se créer
une clientelle nombrense parmi lea dames les plus
distinguées de Montréal, a bien vouln patronner
directement ce nouvel établissement de DÉ-
GRAISSAGE.dont les beaux résuituls, cotaplé-
tement ignorés en Amérique, lui sont personnel-
lement connus.
Tous lcs articles seront reçus au domicile de

MAD, COQUERELLE,
22, Rne St, Antoine,

 

   

 Rue Notré Dame Ourst.
al 3 juin. ter juillet. aa—121

et bes TROIE-RIVIERES, il se chur- |

     

    

 

  

et, ont besoin immédiatement PUN |

Pour les conditions |

elie lo COL.

 

  
   
arti-

 

  

[OESREPNATER
ON TRE
| FE sonssigné continu” à ce

A court avis et à des cogditions raisonnables,

Rateaux a Vapeur
tiwclettes

i transport

| ENGINS

FERRONNERIE.

 

anus F
i

|!
|

|

| Barges et
| Propellers

EX BOIS OU EN FER, evee tes meilleurs moyen. dein “vombinés avec la eager pour
er de Pool

5 VADPEUR
A HAUTE ET BASSE PRESEION. pour Bateaux id Vapour et Propellers, ef Moulin a Sele ot

à Meules, faits ot ojustés d'une manière supérieure,

“ BOUILLOIRES ET CHAUDIERES
DE TOUTES SORTES, FAITES DES MEILLEURS MATERTAUX ET MAIN-DASTVREL

| DE JOUTES SORTES,

". FONTES EN FER ET EN CUIVRE
tables à o:dre avec cétéiité.

BOIS HCTE ET POLI, LANGUETTES ET HAINURES
FAITES A ORDRE, A DES PIUN TRES HODERTS,

“EN OUVRAGES EN FER, EN pOl=. DEN

  
  

Les V-
TIRANT I¥

peuvent fre tirés de Po
sans anétur délaiSu

! 28 avril. ,

; FAULX COUPANTES.
né désire appeler l'attvntiar desi E sonss

A Marchands de la Campagne et autres, à cos
Faulx célèbres d* Avierenrgent (Silver Steel) qui

} maititenant prennent la préférence sur toute autre
{Fauts: elles out le das d’'eciey, ex qui les net
; bien fortes et légères.— sont Pure frempe
; qui demande Bien pen d° .
j Des JAVELLIERS POUR GRAÎN des sortes
‘les mieux approuvé ec Jour Faulx Complète,

De bones FOURCHES S FOIN de tout prix.
ÿ Des DATEAUX à CHEVAL les inciloures
sortes,
Un hon Assortiment de toute espece d'histru-

Jems d'Agriculture.
: — AUSSI,"
{Un Grand Assortiment de ferronnerie de toute
sortes, Clous, Couplets, Serrures, Coutoaux et

i Foureh tes, ote, ele.

    

 

   

   

  

 

  

 

   

 

GIOTAGAE,
Gud, Rue dt Faut, pres ja Boe Meta.

Ensigne du Cadenas de Cuivre.
Finn. vu -42

{| MAGASINDEFOSLES
MEUBLES EN FER

DE

RODDEN et MEILLEUR,
Ne. 25. Grande rne St. Jacques.

LX onl toujours en mains un grand assortment
dos articles enivants :—

  

  

  
  

  

5 ot Regis'res & BY thud
Mantesie de Cheminées et tirilles
Chaises de Jardins et Canapés
Culisues en Fer pour Clôttesr
Couchetty

Anié :
Caneliettes pliantes, boresonx, canapés ot chaises
Tabies izes, l'erie Chapeaux, l'ar-

d l'ataqitties. ete.
Unie grande vartété de Cri

Fer Battu, pour Lois de Ci
Maisons, ete 1 Fouiaines et Satnes
Les de Tantaisie fuites & ordres Paillass
refus à Hessorts faits à ordre, des meilleurs mutte-

| riaux.

Chih, et

     

lages en Fonte et
» devant de

  
  

  

  
    

— UES

© REFRIGERANTS OU GARDE MANGER,
Tres bien fas, aver tablettes en ardaise,
Tous ees articles sont aux plu- bus prix pour

Argent Comiptotit,
11 juin

MAGASIN DE MEUBLES,
10, Grande Rue Si. Laurent, 10,

TENU VAR

EPA OPORGET DIT DESPATIS
Soussigné, ayant de beunconnÿ

L augmenté sou fonds de MEU-
| BLES de goût, ete., profite de Toe-
| ension pour remercier ses pratiques
| et le publie en général pour l’encou-

ragement vraiment Til éra! qu'ifen a
Jeg eta le pla‘sir dannoneer gil vendses
| Meubles à TRES BAS THIN, vu [a pénurie d'ar-

  

aa—137
 

{

   

  

 

 

 

i gent.
I Gent cor daminent en mains lez meubles les

plus élégaus, 0° Jes mieux finis, Mespere par son
| En ef la solidité de ses ouvrages vontiquer à

  mériter nue part dir pe +public,
! JOS, FORGET DIT DESPATIS,

ter juillet camn—02
= 1 TV

: Etablissement de chaises et
Meubles,

244 ftue Notre Dame.
I F Saussigné, reconnar-sant en-
ders ses ens el Je pubiie pour

l'encouragmnent Tibéral qu'il en a
regu depuis six ans, prend cette ne-
pasion de Jos informer, que malgré
l'assortiment très étendu avec lequel

it a ouvert sor nouvean magasin le Ter avril der-

inier, il à, sus le principe des ventes rapides et pe-

tits pro vendu le tout, et est maintenant prêt
"a offriv a Inepection mn NOUYEAU STOCK de
MEUBLES de SALONS et CHAMBRE à COU-
CHER des PATRONS les plus NOUVEAUX,
qui ne peuvent être surpassés, 51 égalés, par au-

cune autre maison de cetteville, Chaises en Aca-
jou, Jone. Bois et autres sortes, Matelas, Lits de
Plumes, Traversing, Oreillers, ete. ete, des plus
bas aux plus banis prix. Les personnes résidant
loin de la ville trouvent cet établissesnent Le plus
commode de la ville, puisqu'il transporte tous les
articles vendus à bord des chars où des bateaux à
vapeur, où, 81 elles résident dans Tes limites de la
cité, ils sont transportés grataitement, “Font are
ticle garanti tel que représenté. On épargne au
tnoins 20 pour cent en achetant à cel établisse-

  

 

  
   

 

 

 

 

 

ment, En gros et en détail.
OWEN McGARVEY,

244, Rue Notre-Dame,
Enseigne de Ia Chnise Berceuse,

Près la Place D'Armes,
27 mai aa—il

EBENISTE & TAPISSIER,

95, Rue St. Charles Borromee.
U il se propose de continuer 8a partic sur une

() grande échelle et avee de plus grandes fa-
cilités.

l'aura constammenten main un grand assor-
timent d’aiticies de mebilier des modes les plus
élégantes et aura les ps grands égards pour
ceux qui le tavoriseront de murs ordres.
M.T. M Poulin ayant diminué ses dépenses,

que partout ailleurs, Fon conséqnence il invite
les citoyens de Montréal el des campagnes à le
visiter.

20 rai.
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en ler. Fou- 17

pourra vendre à 25 pour cent meilleur marché

 

nu possède aussi toules les facilités, dans sou immense Etablissement, pour

es VA 0.0 POS ECS BL. CRW THC

GIN, DE BOUILLOIRES, tre. avant sur les
lieux un CHEEIN DE FER Marin supérieur. avec Englu et Grae à Viqeaur.

: subir des RÉPARATIONS AU-DESSOUS du

A. CANTIN,.
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V7, V'ARRER,
277, Rue Nocre-Doimne, 277,

datréntité Quest, vis-d-uis P FoCise des Révollets y

THENT DE RECEVOIR. des premières mai-
/ -ons d'Angleteare, d'Allemagne «et d'Améri-

[ que, son envoi de qundeus de NOUVEAUX
PARTICLES, consistant en ui) Assortiment varté
{de COUTEAUX de poche of CANIFS, RA-
CZOIRS qatentés «1 trempés, Ras ir maxique,
Cuir à rejasser,
|

 

 i
i

    

ri CURLER : ;
Cplaguées, PLATE AUN OTHE, BALANCE
| latelornse et de comptoir. CHANDELLIERS
de cuivre et Blanes THELESS, Pots et Tacles

frire étamés, LEE ES d'acrr trempé, OUTILS
chants de nena ger FOL , BRIDES,

ILLES.CHIN Diet be as Hes, Beeline,
ang et Clon,

| a
"Un agsorthment compiet de FERRONNERIE

sses et à netbles, t150 cotbreux pour ère

1
1

}
!
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    |
|
| Di seties Corniches dorées, patross assortis.
| WOW. al'honneur d'annoncer quéit disposera
dis tout sep assorlament actnel, EN GROS ET
EN DETAIL, à dec prix bellemieut bas, pour
ARGENT COMPTANT. qu'ils conurdessat

inne vente inmédiale. |
Lathes personnes guise proposentacheter |

coil nwt

ant à
3 ml

 

 

& à venir examiner eet assortment

eter uilleurs.
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A VENDRE.
XNGINS à VAPEUR Portails et Srabiautal=,
1 res '

MACHINES pour toutes sat os de Fohtiques !
PARATONNERRE SALAMANDER i
REGULATEURS DE G4

A veudre par |
HENRY ENUELKE, |

5, Petite Rae St Jeseohi, pres de ta vue st, Paul,

; 1 72577 AIT ERPAS DPEXPLOSION
AN se servant de la JAUGE à VAPTUR Fx-
4 acir et Provxée d'Henry Euatle,
Bureau, 5, Petite Rue St, Jeseph, cù des échan- !

tillens sont visibles et soumis à le sai

i
1

|
|
|

i {
HENRY ENGELKE, |

i

|

 

   

 

  

11 juin. sa =D)

|
i
|
|

Bries KIX(E ef QUEEX, |
MONTRÉAL.

| 
Engins à vapeur,
Chaudierew à Vapeur,
Mouvements de Moulins,

DE TOUTFS SORTES ET DE CONSTRUCTION

LA PLUS AMÉLIORÉ

  

 
Machines à Lever pour Magasirs et Vaisseaux, |
Pompes de force et Pompes à feu statiomnutires,

Moulins à Leorce et à Plätres supérieurs, |
Pt toutes soites de fontes en fer et cuivre, |

— aussi
Pig [ron, Plaques n Chaudières, Cnke et Char-

bans, Briques et Glèze à lou, Poussière de Char-
bon rt Sable à niouler toujours en rains, tous de
qualité supérieure et à des prix modérés.

GEORGE BRUSH,
na—3
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MAISON DE BANQUE
DE

JOUN D. SUTTER ct Cie,
No. 1, Pince d’Armes,

MONTRÉAL, CANADA.
TOUS achetons les Billets de Banque non cou-
! rant aux taux snivanis:

Billets de Banque du Havnt-Capada....... à
i“ de Québec... 0000 !

BANQUES LIBRES DU CANADA.
Niagara District Bank .....0000000000000
Ziwmerman Bank
Provincial Bank ...
Billets de Bangue de la Nouv, Angleterre. §

“ i“ Etat de New: York... ;

“ “ Ville de New-York... Pair

Et les Billeis de toutes les auties Banques aux
meilleurs tanx.
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stance, an Village Inst

Roues BEydratliques, etc, | 7

 Fchange 4 vue sur New-York à vendre.
27 juin, amn—-1 

A LOUER, ETC.

FERMEA VENDRE,
TET IE superbe BER ME ayant upparienn ei-
Ç devant à MM, LUXUPRE et DENOUVION,
i ha Petite Côte Visitation, à 4 milles de Moit-
réal, técemment fumée et anéfioréu à sponds
frais par M. DeNouvion ; avec quantité de fossés
couverts et ouverts, et clétares de Loudies, Dessus,
l MAISON neuve en PIERRE, de Gr x 40

stement nie et distirbnée, avec Sa-
lon, Dépense, Cave et Caveant ; graudes €

Chevaux et Vaches. Pontailter, Grange

Delis aux prairies, ec, Environ VID arpents en
superficie, terre de proutiere qualité, sous raveb
ts ut perte de terrain jt propre aux jandinuges,

  

  

  pon

Let pourrait etre vendue en deux propuiétés sépas
à demande,
MES LIBERACUN — “adress
GUVION, Hotel fuelelia,

c sfcu 40 Sous}

        

 

: PAPINRAULN EP
te Jaeques et St Gabriel.

aps—en- 6

A VEN
"ANCIENNE CHAUDIERE du vapeur
5 Richeliow,” encore bunue et cervrable,

  

Cain des Petites Mir :
21 hum

 

  

 

à des condittous tres libérales On peut té voir à
Sared, snr de terrain de MU Morgan, -

Loir les conditions, s'adresser au Capt LA-

 

  
MOUREUXà bocd du + Richeteu”

di gun ul

AVENDEL,
{ Jt I } BRIQU IS PRESSES,

a

ureil-
lene quali,  

RACH OT cv PELE YND,
Wee sl badd vel 10

Uji. Gl

A VEND.
st Gabriel de Beandou les TPORLEPTA-

A RldSSE MENT erallecant appeutter cntä JA
MES ARMSTRONS, écnter, avocat, contenant
douze cents arponts de terre en er liew, dont

 

i
Seahcots arpents de terre faite et Litre de deux

now: i sete, Duelo do Lone, de
rang Califone faces

Von peut conraitre ste tes Mensen s'asdrens
WAL MORRISON, én JOSEPH BRET

PIERRE DÉESOURDY en ait projicctaite vo

  its    

 

se te ts  

Lo BEETATL
TeluseV ot tu

LIBRATRI ES.

LIVRES RedVÉCAUX,
L'AUSERAT Li LL canveits, dons Gon ein dis

sation, pa dd Re
LE RONDEUR HANS TE PE Vpn, que Nine

b. Boy dieu d'Aur
CONQUERS en ASIE que les

Tartes sous Cengtsan et "F
Mode Clava

FA COMTESSE DE GLOSSY GON ane cn

   

Moco's ot los  

  

Persie en Angdeo emo Cho HL jan
Mure Antonire Levi

LE DERAIER Pis > qu 4 TI

 

H
L CÉSARS DE DYSARCE;

 

’  des campagnes d
officier de l'expédition, cte.

LES FRANÇAIS EN ESPAGNE, souvenirs des
» de la Péniustde 1808, SPP par JL

 

IH=, Moy.
LES FRANCATS EN RUSS

 

  Tues pareddyVis À : lay. -
GUILLALMIS LIC CONQUERANT, par L. To-

dière.
HISTOIRE ARRÉGÉE DES MISSIONS CA-

PHOLIQUES dans les diverses parties du

 

monde, par JEL
Histolpi Lot

L. Tadiere, -
ROME SOUS HERON, étude historique,
Fous ces ouvrages sont complets er an vol. in-

So ananifiquement relpé, puis de chaenn ds.
En vente chez

FABRE vv GRAVEL,
Rue St, Vincent, Ne. 30.

bo juillet, DB

LITGBALURIE,
ENVENTE A LA LIBRAIRIE DE

q « ar PP AN CAD ps
Taa BOT LE AA AT MP à
Histone de Napoléon Bonaparte, pur

 

Norvins, ir do, broché y 0
[istvire de Napel Gon premier, al elo

frs le Chatean, broché Lo - I~
Histoie de Louis Napotéon, que JL à

Fellin<. in ds broché A iN 20h
Vistarre de Napotéon pretnier, qui À.

Clrland, in 4e broché LL . 16
SOvres conpletes de Molieres, . Oo

es de Lord Byron LL 6j
de de Corneille .. 42
de de Racine _ + 2
do de Regraid.. 6

La Maison Foles par ii. Souvestre [I
Abd=el- Kader, nos nok nos Com

taux, ef la Guerre d'Atoque. par L.
Pléecin fo Lesché - . 16

S padlet. us

LIBRAIRIE & RELIURE
DE HEPHIRIN CHAPELEAU,
Au coin des Rues Notre-Dame «k St. V'rncent,

 

TF Soussigné reçoit dans ce nement son impor-
d tation de LIVRES de Piété, de Littérature et

d'Histoire, parmi lesquels se trouvent :
[ Histoire Populaire de la Cnepre d'Orient, jar

PAbbé Mullois.-—Complé‘e, eu tb séries
Les Militaires Chrétiens à Ja prise de Sélestopol,

vie, ete, ete.

—AUSST—
Un assoitimient compiet d'Images, Médailles,

Crueitix, Bénitiers, Statuettes, Ciapelels et au-
tres articles de piété et autres,
Le tout à trés bus prix.

Z. CHAPELEALL
14 juin. an—1i)

A \
ROBERT GRAH A

JIBRAIRE GENERAL

MA

FABRCANT DE LORES DE CONPT23 Fablindd
No, 252 Rue ST. PAUL, MONTREAL.

G, à toujours en mains tu assortiment con
« sidérable et bien assorti de

PAPIERS A ECRIRE, A DESSIN, À FNVEs
LOPPE ET AUTRES.

 

— -

 

16 oct. an—111

CHARBONS! CHARBONS ! CHARBONS!
VENDRE par le soussigné —

À Vieux Charbon3 de la compagnie Lehigh,
42s 6d par 2000}bs de la cour

Lehigh, 385 Sd par 2U00lbs do
Morceaux Lakawann, au Ter juilier,

356 Cd par 2000ths do
*akawann écrasé, au Jerjuillet,

369 3d par 20001bs ds
JOHN M. GILBERT.

een00

CHARBON D'OHIO.
VENDRE, à arriver-—

Hy 250 tonneaux Charbon d'Ohio Newcastle
aGrille et Vapeur. JOHN M. GILBERT.

CHARBON DE PITTSBURG À GAZ.
A VENDRE, à arriver—
À 250 tonneaux de ce célèbre Charbon à Gaz,
qui fait plus du 10,009pieds de Gaz par tonneau,
et laisse un Beau Coke.

JOHN M. GILBERT,
21, Rue St. Sacrement.

aû—24
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Tayple ef ade Syne par un

LE, souvenirs de la! grand seigneur.
agile de 1812 € de dens aus de capti-

« "ny,

SAN, Roide Franc. par

| VARIÉTÉS.
| —

| ETUDES POLITIQUES CONTEMPORAINES.
| (Veir Jes Nos. 17, 20, 25 el 28.)

LE PARTI REPUBLICAIN. =(ler article

Avouons tout d'abord notre embarras.
Nous voulous ne parler ni des Grees, ni des
Romains, ni de lycurgue, vi de Drutus;
mais 11 est impossible, au début d'une étude,
si rapide et si impartaite qu'elle puisse être,
sur le parti républicain, de ne point consta-
ter son origine. Cette origine est à Spurte,
‘à Lacedemone, a \lhènes, à Rome; ee
sont les souvenirs de Pantiquite classique
qui ont d'abord inspiré nos philosophes, nos
plus grands écrivains, et, plus tard, ont en-
gendré la république française , nous voulons
bien, wais cette origine est surtout dans les
principes d'égalité et de hberte qui, oppri-
mes sous les vieilles rayautés, ont cherché
leur expansion dans une autre forme de go
vernement.

Franchissons par lu pousée la longue pe-
tivde de siècles qui sépare la fille de ses
glorieuses aïvules, cl'arrivons, sans commen-
taire et sans transition, à l'époque où, pour
la première fois, le mot de république est
prononcé en l'rance, où cette forme dr
gouvernement, qu’on jugeait bonne toulon

jlus pour le nouveau monde, ot qui semblait
réléguée pour toujours dans le domaine de
la théorie, entre spontanément dans le do-
maine des faits à la fiçou de Louis NEV,
hotté et éperonné, disant au parlement -

l'Iétat, c'est moi!
Le dix-huitième sicele touche à sa fin.

Les voix puissantes qui ont ébranlé le vieil
ordre politique et social se sont éteinies.
Voltaire est mort ; Jean-Jacques, Diderot,
la tumultueuse légion de lIéneyclopédie,
tout a dispar, De la grande orgie de ln
Regence, des seandales et des hontes du

srègne de Louis XV, il reste à peine des
traces, La providence a fait an miracle qui
ne s'était pas renouvelé depuis saint Tous

let Louis NUL: un roi de murs pures est
monté sur le trône. Fa cour est triste, lu
noblesse s'ennuie, Que faire T  L'Asmérique
se bat pour son independange. Ce qu’il y a
deplus jeune, de plus généreux dans Paris-
tocratic va prêter muiu forte à anc république
naissante. Ceux qui restent bäillent, se pou-
drent, brodent au crochet, entretiennent des
dunseuses,

Le procès da collier, qui éelubonsse à ta
fois te trône et l'antel, fa reme elle cards
nal ; ce procés, pareil au coup de foudre
qui précéle la tempète, distrait en ms tant

1

"fa galerie,
lcoutez ces applaudissements [rénétiques!

D'où qaatent-ils 1 C'est Berumarehais qui
fait présenter la Folle jouene; Œest la
philosophie mise sur la seène à la portée de
tons ceux qui ne savaient ou ne pouvaient

la trouver dans les livres. Figaro résume en
; formules satsissantes les doctrines révolution-
lpaires les plus iardits: “Qu’avez-vous fait
{pour posséder tant de biens? dit-il à wo

Vous vous êlus donné la
puine de naître, et rien de plus! Du reste,
homme assez orilinaire, tandis que moi, mor-
bleu! perdu dans la foule obseure, 1 m'a
fatlu déployer plus de science et de caleul
pour subsister seulement qu’on n’en a nis
depuis plus de cent ans à gouverner les Fs-
pagues 1” let le roi crie bravo! et toute
l'aristocratie fait chorus! ISU comme on rit
a chaque coup de fouel qui cingle en plein
visage le regime qui va pêrir!

Kiez, sire! riez, nobles scigneus! voici
que la décoration change. Nous sommes
au Domai 1759, Les états généraux sont
assemblés. Jue roi, entouré de toute sa

{ cour, de scs chambellans, de ses héros d'ar-
tines, préside fa séonee solennelle. fe cler-
“pé et la noblesse revétus de leurs riches ha-
i bits, sont assis à la droite et à la gauche du
ltrône. La-bas, au foude la sulle splendi-
de, quels sout ces hommes en habits noirs
auxquels on fait attention à peine ? Ce sont
les représentants du peuple, c'est le tiers
état, c’est l'acteur désormais qui va jouerle
“rôle duns le grand drame qui se prépare,

  
Ui Le grain semé par le Christ et por ses
‘apôtres, après avoir gevmé pendant dix-buit
5 siccles, enfoui dans les profondeurs du sol, le
{grain sacré sort de terre et verdit en plein

pair. L’antique édifier social s'écroule tout-
à-coup. Le petit fils de Louis XTVest de-
venu un monarque constitutionnel ; la no-

{blesse renonce a ses privilèges et brûle ses
i parchemins ; les droits féodaux sont abolis et
remplacés par [a déclaration des Droits de
(TIformme. Jamais l'humanité n’a assisté à un
[si magnifique revert!
[La république, nol ny conge encore! A
i quot bon U Srle roi tieul ses serments, si la
| noblesse ct le clergé ne fout pas obstacle an
| développement de l’idée nouvelle, tout ne
{sera-t-il pus facile ? Le fleuve majestuenx
jqui vient de jaillir Lout-à-coup du sein des
| asses populaires porlera en tous lieux Ia
fécondité ot la vie; il ue se changera en
torrent, il ne se débordera que s1 l’on gène

| son cours.
| La toi providenticlle ne permet malheu-
{reusemment päs qu’il en soit ainsi. Ce n’est
| pas seulement le pain du corps que l’homme
vst obligé de conquérir à la suene de son
{front ; le puin de l'âme, le pain de l'esprit,
plus précieux encore, ne s’acquièrent aussi
qu’au prix de plus grands efforts et de plus
longues luttes !

Déja les princes ct les nobles émigrent;
ils vont attiser la peur des souverains ef 3j-
gnaler à leur haine cette nation de rebelle
qui a l’indigpité de vouloir s'affranchir.
Louis XVI, cédant aux funestes influences
qui Pentourent, sent foiblir ses bonnes réso-
tutions. Irrité de l’obstacle, déjà le fleuve
écume et bouillonne. Le roi efirayé veut
fuir à son tour ; le peuple le ramène captif
dans sa copitale.

| L'Europe cnlière s’arme contre la France
et la menace; les passions contrairesse heur-

"tent, Pinquittude est partout, le travail s’ar-

lite. La révolution va-t-elle succomber au

premier choc ? La France se laissera-L elie
démembrer? Ta moisson sainte périra-t-
elle parce qu'il a plu au premier fonctionnaire
de U'LEtat d'oublier son serment, parce quu

l'étranger la brave? Aussitôt, le moi de
république est pronoucé d'un boulà l'autre
du territoire. Puisque la royauté s’est dé-
mise d'elle-même, ne faut-il pas que lana-
tion se sauve par ses propres forces. et ota.
blhisse son droit à la:face du monde entièr î

Une assemblée géanté surgit tout à coup;
elle voile la statue de la liberté, et commen-
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ce l'œuvre terrible du salut commun. Toutes des constitutions @ leurs peuples. Le roi
les mouarchies européennes, riches, fortes, ! de Prusse, qui certes avait d'assez bonues
armées de toutes pièces, sont déjà lignées:
contre la France,divisée et rumée. Avant {des assemblées provinciales en attendant
tout, c'est elle qu’il faut sauver! La coali-
tion réclame Louis XVI prisonnier. La
Convention se transforme en cour de justi-
ce ; elle instruit avec calme le procès du
«monarque, et cette ussemblée formidable,
où siégeaient tant d'hommes que leurs affec-
tivus, leurs sympathies, leurs habitudes atta-
chaient à la royauté, OÙ siégeuit uaprince
du sang royal, déclare a Punanimité que
Louis AVI est coupable.
En imême temps qu'elle Jette à l’Europe

cette réponse significative, la Convention
fait face à tous les périls de l’intérieur et du
dehors. Elle improvise les armées, elle
couvre la frontière ; le patriotisme enfante
de sublimes élans. La coalition est repous-
ste! ta France vit, elle vivra! N°est-elle
pas, vivant la belle expression de Shakes-
pears, w'est-elle pas le soldat de Dieu!

Ce n’est pas un parti, si grand, si vigou-
veux “u’il soit, qui peut revendiquer l'hon-

raisons pour détester lu révolution, ituatitue

une assemblée nutignale qu’il promet de ré-
unir.  L’Autriche donne accès aux idées
françaises dans son administration civile.
Le cxar lui-même, pour assurer la soumis-
sion de la Pologne, fui donne une constitu-
tion libérale, L’Angleterre est agitée jus-
qu’en ses profondeurs par le projet d'émun-
cipation des catboliques. L’Iéspague est
en feu, et bientot Ferdinand VII sera réduit
à solliciter le concours des Bourbons de
France. Le Portugal rappelle Jean VI et
lui impose une constitution copiée sur celle
des cortés, Naples se révoite et force son
rot à accepter aussi une constitution, Ii en
est de mêine en Sardaigne, et la traînée de
poudre révolutionnaire gague plus tard jus-
qu’à la Grèce !

effets, jugez de la grandeur et de la puissan-
ce de fidée qui les produisit. TI est vrai que
les souverains, surpris par cette soudaine ex-

A la spontanéité et à la multiplicité des ;

cun d'eux ne pourrait se faire réélire au-
prochaines élections, et que Lous les élec-
teurs des deux sectious Je lu province se fe-
raieut un devoir de les chasser ignominieu-
sement des comtés où ils se présenteraient.
Si douce lopposition n'élait pas certaine,
comme elle l'est dejà, de rempo.ter une
victoire éclatunte sur le parti nnnistériel
aux prochaines élections; si les ministres
w’avaient pas entièrement perdu la confiauce
publique, cumnime l’atteste toute la presse du
pays, à exception de deux ou trois journaux
dout la mission parsit être de prêcheret en-
courager l'inmoralité partout où ils la trou-
vent, et surtout chez les officiers publics,
depuis les ministres jusqu'aux oliciers-rap-
porteurs ; si ce parti n’était pas aujourd'hui
abandonné et répudié par tous les hommes
honnêtes et sincères qui l’avaient supporté
jusqu'à il n’y à eucore que quelques mois;
nous n’aurious, dans l'intérêt de l’opposition,
qu’une chose à désirer : ce serait de voir les
nnnistres frappés d'aveuglement au point de
vouloir continuer à gouveruerle pays malgré

lui, au point de persister à conserver le pou-

sait, nous qui sommes presque tous des
suivis, quoiqu'en dise M. de Charbonnel,
peut-être que la providence fera quelque mi-
racle pour nous ; qu’elle euverra quelqu’épi-
démie, la peste ou le choléra pour enlever
tous les rouges du pays. Iit mille autres
choses encore.” Et là-dessus nos ministres
vonl se décider à savourer les douceurs du
pouvuir d'ici àla prochaiue session dont ils
vout reculer l’epoque autant qu'ils pourront.
Puis à l'ouverture de la session ils mettront
tout en jeu pour s'assurer une mojorité, et

te, ils sont battus, ils en appellerout au peu-
ple par des élections générales et garderout
encore leurs portefeuilles pendant quelques
mois de plus,

ment responsable peut permettre à des hom-
mes qui n’ont pas la confiance du pays de le
gouverner pendant
Mais il faut bien s'y conforimer, en attendant
que nous ayons une meilleure constitution et
un meilleur système Je gouvernement. Seu-

|P
publique, et en vertu des faculiés que me concède

 

Voila comment notre fameux gouverne!

 

tô au Mexique, pays catholique par excel-
lence.

Voici le préambule et quelques-uns des
articles de ce décret :—

Considérant que l’un des plus grands obsta-
cles à lu prospérité et à l’agrandissement de

lu nation est fo défaut de mouvement ou de

libre cireulation d’une grande partie de la pro-

yriâté foncière, base fondamentale de la fortune

# plan proclamé à Ayutia el returmié à Acapulco,
| rat cru devoir décréler ce qui suit :

Art. fer. Toutes les propriétés iinmobilières,
rustiques et urbaines (de compugneset de villes)

si alors, comme nous n'en avons aucun dou- | que possédent aujourd’hui ou administrent, en
qualité de propriétaires, les corporations civiles
où ec ‘lésiastiques de la république, seront adju-
ées en propriété, à ceux qui les occupent, en

qualité de locutaires, pour la valeur correspon-
ant au loyer qu’ils paient actuellement, le dit

loyer caleulé conune intéiët au six pour cent par
ä mn

Art: 2ème. La même adjudication se fera à
ceux qui ont, aujourd'uui, à bail emphytéotique,

des anuées entières. ! les immeubles rustiques ou uibains de corpora-
tions, en capitalisant, au six pour cent, la rente
qu’ils paient, pour déterminer la vateur des dits
immeubles.

Art, 3ème. Sous le uo.n de corporations. sont

Américaine pourl'avancement des sciences ”
à tenir sa réuvion annuelle en 1857 en cette
ville.

MOTIONS ET RAPPORTS.

Sur motion de M. Whitney, secondé par
M. Belle, le conseil se rend à la demande de
la societe d'ifistoire Nuturelle, et il est
nommé un cumilé composé de MM. Day,
Belle, Lyman, Ricard et Whitney a cette
fin.

Sur motion de M. Ilomier, secondé par
M. Eu'mer, il est résolu :—Queles sincères
remercimens de ce conseil sont dûs aux
Commissaires du l[avre pour leur gracieuse
iuvitation et leur cordiule réception de la
Corporation lors de inspection des travaux
du Luc St. Pierre ; et que ce conseil féli-
cite les Commissaires du Lavre surle suc-
cès de cette importante et intéressante en-
treprise.

Lu question de l'augmentation du salaire
de l'assistant inspecteur de lu cité fut réfé-

 

Ii est lu une communication de la société (qua, (comme dirait

d'Histoire Naturelle, demandaut la coopé- |d’épreuves), et Pantagonisme dy Canad,
ration du conseil pour inviter  l’Association [et tout en lui jetant le

 neur el accepter fa responsabilité d'une pa- |plosion du volean dont la france avait ou-
reille tâche ; c’est un principe! Ce n’était vert le cratère, et qu’ils croyaieut avoir
pas à une forine de gouvernement qui venait éteint pour toujours, se bâtèrent de compri-
à peine d’être adoptée que l'Europe avait !mer le mouvement qui allait les emporter.
jeté sou insolent défi, ma s bien au principe Les constitutious solennellement acceptées
de la suuverainete populaire et à tous les furent déchirées; le congrès de Vienue

voir quand il n'y a qu’un cri d’un bout à
l’autre de la province pour les en chasser
comme ils le méritent. Car ils mettraient
par là le comble à | indignation déjà à peu
près universelle qu'ils ont soulevé contre
eux, el l'opposition serait certaine d’obteuir,

cesse, daus les limites de lu légalité, à em

pécher le mal autant que possible, et à pré
parer le peuple pour ces changemens unpor

tans que tous les hommes bien pensant re

lement notre devoir est de travailler sousrate toutes les communautés relixieuses des

gardent aujourd’hui comme nécezsures. Le!

deux sexes, les confréries, archiconfréries, cou-
| grégations, affiliations, paroisses, ayuntamientos,
coiléges et, en général, lout établissement ou

- | fondation qui ait le caractère de durée perpétuelle
- ‘et indéfinie.

Art. 5ème. Les immeubles, tant urbains que
rustiques, qui ne sont pas loués à la date de la

rée au Comité des Finances,
Le rapport du comité de l’eau sur l’appli-

cation de M. Parkyn est de nouveau référée
au Comuté de l’Fau.

Lee rappoit du comité des chemins et des

droits qui en découleut.
pour laquelle nul n’avait conspire, etait sor-

La république, ! contia à l’Autriche et à la Prusse le droit de presque sans lutte, le triomphe politique le j surveiller la confédération germanique, Une
tie des nécessités mêmes de fa situation, du armée autrichienne marcha en Italie et réta-
conflit soulevé par fa royauté, le clergé et blit le pouvoir absolu à Naples et à Turin,
la noblesse, commeles rayons du suleil sor- ‘pendant que le duc d'Augoulème, dont on respective des partis et leur conduite en

La proclamation essaya en vain de faire un héros, prétaittent des flanes du nuage.

de la république en France est le fait le plus | main forte à sou boncousin de Madrid. L’An-
spontané qui Sy soit jamais produit. Il'gleterre elle-même, cette terre classique de l’opposition remporterait sur le parti minis- |
faudra que ce fait disparaisse sous l‘étreinte la liberté, accorda aux tories la suspension | térie] dans le cas où il y aurait des élve-
d'un soldat victorieux pour qu’un parti se de ses droits les plus précieux.
forme,si on peut appeler parti quelques hom-
mes convaincus qui s'établissent sans cou-
ce rtles gardiens de la tradition.

| plus complet dont Phistoire du pays puisse
| fournir l'exemple.

Mais, outre que dès à présent la position

| chambre, durant les deux dernières sessions, |
ne laissent aueun duute sur la Victoire que|

tions immédiates,il existe pour nous, zn de-

tôt où tard. Et le peuple sera appelé, avant

qu'il soit longtemps, à peser dans la balauce,

ues, les bomtnes qui composent la représen
tation actuelle. Ce jour, nous le désitons
aussi ardemment que qui que cesoit, parce
que nous avons confiance dans le bon sens
et la justice du peuple, Et plus tôt le gouver-
nement se décidera à en appeler à ce juge suprême, plus nous seronssatisfaits. Mais

| Bien ne prouve mieux la ri ratité d’un : Lors ut au-dessus de l’intérêt des partis, de mulgré nos vues et nos désirs, tels que nous
principe que la vigueur des coups qu’on lui | puissantes considérations d'intérêt public venous de les exprimer franchement à ce

(porte. L'idée révolutionnaire, comprimée {qui nous font désirer de foute notre âme sujet, nous ne pouvons approuver l'agitation
Onchercherait en vain quelque analogie | par celte réaction violente, gagna duterrain | des élections générales le plus tôt possible.

entre le parti républicain et les partis dent plus qu’elle n’en perdit.
nous avons précédemment tracé l’esquisse. Etats de l'Europe, perséeutée eu France,

11 s'appuie uniquement sur une idée, et ne ‘elle périétra daus les masses et se prépara à
compte ni sur un homme ui sur une race. des luttes
Il n’est inféodé a

nouvelles. la tmort de Louis
pe-sonpe ; son nom est | NVIIT lui fit la partie belle. Plein de tristes

celui de la chose publique, res publéca. Ce ;pressentiments, il avait dit, avant de mourir,
mot implique sans doute l'idée d’une forme cetle pazole qui reflétait toutes les inquiètu-
de gouverncment toute particulière. Mais| des de son esprit: © vue Charles X ménage
la question de forme, quelque importauce ,la couronne du duc de Bordeaux !” Av lieu

qu’il y attache d’ailleurs, n’est pour lui que | de la menager, Charles X l’émietta fleuron
secondaire. Ce qu’il recherche avant tout, là fleuron. ll croyait affermir le trône parce

c’est le tromphe de sou principe, le triom- | qu’il faisait voter le milliaed d'iudem. ité aux
phe du droit, de fa liberté et de légalité | émigrés, parce qu’il retablissait les couvents
devant la ini. It ce west pas la une 1hén-
rie lhasardée, c’est ce que les faits démon-
trent ; laissons-les parler.
Le coup d’Etat du 18 brumaire a réussi.

La république n’a plus qu'une existence no-
minale. Quelques années encore,et le pre-
mier consul se transforimera en empereur.
Le pape viendra tout exprès à Paris pour
verser sur le fronf du soldat victorieux l’hui-
le sainte, jusqu'ici réservée aux races roya-
les.
Ah! suint père! que faites-vous} Ce

W’est pas un homme, c’est la révolution que
vous sucrez ; c’est sur la sainte cause de la
liberté des peuples et du progrès humain
que vous appelez les bénédictions célestes !

Et vous, Napoléon, vous n’avez rien de
commun avec les princes de tradition royale;
un fait nouveau, un fait immense s’est incar-
né en vous; quoique vous ayez fuit, vous
êtes resté le soldat de la révolution, comme
la France est ce soldat de Dieu dont nous
parlions tout à l'heure,

Tous ceux qui, jugeant les choses super-
ficiellement, crurent, après l'établissement
de l’Empire, que le parti de la révolution
était mort se firent une grande illusion. Lui.
mort! Mais que douce humiliait les vieilles
monarchies européennes ? Qui avait flagel.
16 la inaison d’Autriche, était entré vain-
queur à Vienne et à Berlin? Qui avait
constitué Punité de Italie et avait enleve
au pape sa souverainei¢ temporelle? Qui,
si ce v’est le principe démocratique ? Ces
légions héroïques qui parcourent l’Evrope
au pas de charge ne sont-elles pas un apos-
tolat de fiberté et d'égalité ? Croyez-vous
que sans elles tant d'améliorations sociales
se seraient opêrées dans tous les Etats
d'Europe ?

L'empereur, lui, ne s'était pas fait illu-
sion ; il savait, à n’en pas douter, que le par-
ti de la révolution était vivant, quoique vam-
cu ; et la preuve, c'est qu’au jour des revers
il se tourna vers fui, il fit appef à fa liberté
sainte ! mais il était trop tard. L'empereur
avast si bien frappé, proserit, dispersé l'élé-
ment révolutionnaire, que le Jour oùil lui
tendit la smain, tout demevra iinmobile et
muet autour de ce liône qui déjà chancelait.
S'il n’y avait pas de parti républicain en
France, il y avait quelque chose de plus: il
y avait un principe, et, pour soutenir ce
prineipe, vme opinion publique encore puis-
sante. El pour bien apprécier cette puis-
sance, il faut songer à ceci: que la France
était vaincue par la coul tion europtenne, et
queles rois, les empereurs absolus, maîtres
de la sstuation, sont contraints de donner à
ce pays huinilié, terrassé, un gouvernement
constitutionnel ; que Louis XVilY, en mon.
tant sur le trône de son frère, est obligé
d'accepter une charte qui consacte l’égahté
de tous devant la Toi. la liberté de conscien-
ce et le droit aux mandataires du peuple de
voter l'impôt,

Pourqnoi ces concessions & l'esprit des
temps modernes, au lieu du retour pur et
simple à ancien régime? Pourquoi ? c'est
qu’au milieu même de ses désastres, la
France ‘est encore la souveraine du moude :
c’est que l’auréoie Lritle autour deson front
constemmé 3 c’est que les mains ennemies
n’ôsent toucher à la nation élue. La démo-
cratie a eu depuis lors de bien éclatants tri.
omphes ; ‘elle n’en a jamais eu de plus élo-
quents que celui-là. À côté de pareils
faits, que sont les hommes ? que sont les par-
tis?
La Restauration est a peine installée que

déjà l’opinion se tourne coutre elle. Roy.
alistes constitütionnels, progressistes de tou-
tes nuances, démocrates, révolutiormmaires,
bonapartistes, philosophes, répdblicains, se
liguent ‘étître‘eux et forment le grand parti
1 béral. Jamois désignation ne fut plus
heureusement trouvée. Tibéral ! le mot
était b'en innocent et n’effraysit personne.
Qui donc eût ôsé dire : Je ne suis pas libé-
ral? Qu'importait le mot, d'ailleurs, pourvu
qu’il contenuit idée Ÿ la noblesse, la fa
ruille rdÿale elle-même, fournissaient leur
contingent au ‘libéralisme.

C’est A’ travers ce parti, composé de tous
tes affléens du dix-hustième sfècle, qu’il faut
suivie le parti républicain, qt’il conviendrait
mieux d’apfieler le parti démocratique. Il
est'intisible, il n’a pas d’organe,pas de cen-
tre, et cenendant 1l semble que son souffle
passe sur “Europe pacifiée pour la régéné-
ver. L'Allemagne est en fermentation.

|

ide femmes, parce qu'il obtenait la loi du sa-
lerilêge et la loi du droit d'aînesse, loi telle-
ment absurde, tellement contraire à l’esprit

ou peut-être jalouse seulement de son privi-
lege, comme on le prétendit alors, refusa de
l’adopter!
Le parti libéral profita avec habileté de

toutes ces fautes. Nes plus ardents amis ne
l'eussent pus servs plus à propos. Jamais op-
position plus formiduble, plus alerte, plus
spirituelle ne harcela un gouvernement avec
plus de verve et de vigueur. Et que l’on ne
nous dise pas que l'élément réputlicaio
comptait à peine dans cette opposition: il
en était l'âme,il en était la vie, précisément
parce qu'il ne poursuivait pas un but person-
nel, parce qu’il n'avait pas d’individualités à
faire prévaloir, parce qu’il se bornait à pré-
coniser les principes sans se soucier de l’é-
tablissement prochain de la forme gouverne-
mentale qu’il affectionnait.
Nous ne croyons pas nous tromper en di-

sant que c'est là an des plus beaux litres de ce
parti au jugement favorable de l’histoire. Il
n'eut pas d’impatiences puériles, il sut atten-
dre son heure,il sut tenir compte des répu-
gnances et des frayeuis qu'avait laissées
dans la bourgeoisie le souvenir des mesures
terribles imposées pacles nécessités du salut
communà la première république,

Aussi, quand la mesure est comble, quand
les ordonnances de juillet soulevérent Pindi-
gnation du pays tout entier, quand le trône
des Bourhons s'écroule pour faire place à un
régime nouveau, le parti républicain ne re-
vendique rien pour lui. i.e triomphe du
droit nouveau lui suffit. 1 sait qu'il ne
date pas du 24 septembre 1792, jour de la

mai 1789, Or, c’est 89 qui triompha en
1830! Une monarchie nourelle s’élère ;
il ne lui demande que d'être fidèle à son
origine, fidèle à son mandat.

Nous allons voir comment ln monarchie
de juillet semble prendre à tâche de grossir

tuer , à s'organiser, à avoir foi non seule-
mint à ses priucipes, à ses idées, mais foi en
lui môme.

Louis TourDAN.
 

NOUVELLES ANNONCES.

Bazar à l'école St Jacques, le 28
Vente judiciaire, le T1 avût, à St. Cyprien
Règle de Cour — Léon L'Heureux, vs. Marie

bthier
Règle de Cour—fT Benof: rs. P Gazaille dit St.
Germain

Courses an trot à St. Esprit, les 29 et 30
Fromage de Gruyère—Gravel Fréres.
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La Dissolution du Parlement.

XYaura-t-il, ou non, dissolution du parle-
ment? C'est une question que (out le
monde s’est faite, avant et depuis la proro
gation qui a eu lieu le Ter juillet courant.
les mivistres, quoique interpellés plusieurs
fois de répondre à celte question, ont gardé
Te plus profoud silence el ont toujours été
de la plus grande diserétion à ce sujet. Et
si Nous jugeons d’après les apparences, nous
ne croyons pas qu’ils soient disposés à eu
appeler an peuple dans. les rirconstances
présentés.
Si nous ue considérions cette question qu’an

‘point de vue de l’intérêt du parts politique
auquel nous appartenons, nous nous réjoni
Tons de voir les ministres essayer de pro-
longer ainsi leur existence et ber rencon-
trer encore nne fois les 1emésentants Ju
peuple 5 car quand nous veyons que leur in-
capacile el leur mauvaise conduite ont, dans
deux sessions, réduit à quatre la majorité de
50 qu’ils avaient aussitôt après la form ion
de In coalition; quand nous voyons qu’ils
n'ont fait que inarcher de bêvue en bévue.
et que dans un aussi court espace de tems ils
en sont venus à perdre le respect -et la con-
sidération de tous les houvêtes gens, méme
dans leur parti ; nous sommes certains qu'une
session de plus les ruinerait tellement, dan- 

Les princes de Bade, de Bavière, de Wur- l’opinion publique,ainsi que ceux qui persis-
temberg, de Hanôrre sont obligés de donner !teraient à les supporter en chambre, qu’au

Baunie de tous les

moderne, que la chambre des pairs, effrayée,

proclamation de la république, mais du 5!

ce parti ; comment elle le force à se consti- |

Il est facile de deviner quelles sont ces con-
siderations, en jetant uu coup-d'œil rétros- |
pectif sur notre législation et sur l’admimis-
tration générale des affaires publiques du-
rant les deux deruières années, Quand ou
voit un gouvernement ne se soutenir que par

la corruption la plus éhontée, ne conserver

sa faible majorité qu’en achetant ouverte-
ment les votes en pleine chambre, au vu et
su du public que de pareilles scènes ne peu-
vent que démoraliser; quand on voit les
membres de ce gouvernement avoir assez
peu de respect pour eux-mêmes et pour le
corps auquel ils appartiennent pour avoir
recours, dans la discussion de leur conduite,
à des Inoyens aussi infâmes et aussi abomi-
uables que celus employé par le procureur
général MacWonaid pour détruire le carac-
tère d’un adversaire formidable dont lui ni
ses collègues ne peuvent combattre les ar-
gumeus ; quand on voit ces mêmes ministres
accuses tous les jours en chambre par leurs
propres atnis d’avoir manqué aux promesses

à qu’ils leur avaient faites pour les faire voter
enleur faveur daus telle et telle occasion ;
quand on les voit tous les jours renier leurs
principes d'luer et voter contre des princi
pes et des mesures qu'ils avaient eux-mêmes
proposés quelques mois auparavant, lors-
qu'ils étarent dans l’opposition ; on proposer
eux -inêmes aujourd’hui, pour se maintenir au
pouvoir, des mesures auxquelles ils ont été
opposés durant toute leur carrière politique;
quand on les voit vivre au jour le jour de
perfidie et d'hypoc:isic ; dénoncer aujour
d'huiles membres de l’opposition comme des
iinpies et des infidèles parce qu’ils ne veu-
Jent pas législater pour les fanatiques et les
bigots, et demain adopter les vues qu'ils dé-
nonçaient chez l'opposition et en faire la
base de leur propre législation ; quand ou
les voil augmenter tous les ans la dette pu-
blique d'au-delà d'un snilion de piastres ;
voter, pur deux et trois millions de louis,
l’argent de la province pour enrichir et in-
demniser des spéculaleurs anglais qui se
plaignent d'avoir mal fait les calculs par les-
quels ils avaient entrepris de nous exploiter
à leur profit ; quaud on voit ainsi les impôts
“presque doublés pour faire fage aux engage-
{mens pris vis-a-vis du Grand Tronc, tandis
(qu'on n’augmente que de douze mille louis
l'octroi en faveur des écoles élémentaires,
et qu'encore où reprend une partie de cetie
somme pour ln distribues, sans le contrôle
de la législature, à certaines maisons privi
légiées ; quaud on voit toutes ces iufaimies,
cette immoralité, ce gaspillage qui conduit
ala baugueroute, il n’est, certes, pas un bon
citoyen qui ne soit prêt à êlerer la voix

l pour demander avec iustance que l’on mette
fin à un pareil état de choses. Or, le seul
moyen c’est d'avoir dvs élections générales
qui permettent au peuple de chasser de la
représentation ceux qui en ont fait une école
de démoralisation, et d'envoyer à leurs pta-
ces des hommes qui leur donneront du meil-
leures garanties d’honnêteté et d’indépen-

1

 

qui paraît se faire dans certaine partie de
la province, s1 cette agitation a pour but,
comme nous sommes porté à le croire, de
demander au gouverneur d’user de sa préro-
gative pour dissoudre ie parlement, saus
l‘avis ou contre le gré de ses ministres.
Nous ne nions pas au gouverneurle strict
droit d’en agir ainsi ; mais nous disons sans
hésiter que nous regarderions comme coutrai-
re à l'esprit de otre constitution ei du gou-
vernement responsable, et surtout comme un

précédent extrêmement dangereux pourles
libertés du peuple, Pexcreice de cette pré-
rogative dans les circonstances actuelles.

tionnelle même que puisse être la position
actuelle de nos iministres ; quelque alfreux
que soit le tableau des circonstances dans
lesquelles ils ont placé le pays, nous ne
croyons pas que ce soit un de ces cas extrê-
mes ‘qui pourraientzju-liier le gouverneur
d'intervenir entre eux el le peuple pour tu-
terposer son autorité. Le peuple les jugera
lui-même ct sama en faire ample justice,
tue les électeurs de chaque cumte s'as-

semblent s'ils le jugent à propos, et enjoi-
gueut directement à leurs maudataires de
weitre fn à l’existeuce d'un pareil gouver-
nement, à la prochaine réusion dus cham-
bres, nous comprenons cela. C'est duns les
Innites de leurs attributions, et nous croyons
qu'il est de leur” devoir et de leur intérêt de
le faire ; mais qu’ils demandent au gouver-
neur d'user d'uu pouvoir dout il ne doit faire
que Fusage le plus reservé et le plus cir-
couspect, dans lex cus extrêmes, comme
pour sauver te pays d'une catastrophe immi-
sente, nous pensons que ce serait ua pas
vers l'arbitraire elle despotisite. Nous com-
prenons parfaitement que la manière dont la
majorité du lIsut-Canada a été traitée, sur-
tout pendant le dernier mois de la session,
est de nature à soulever l’indignation de la
population de cette partie de la province et
à lui suggérer des moyens extsêmes; mais

nous ne pensons pas qu'elle y gagne à pren-
dre le moyen qu’elle paruit vouloir ailop-
ter; et méme quand elle devrait réussir,
nous croyons, comme nous l’avous déjà dit,
que ce serait un mauvais précédent que,
pour notre part, nous ne pourriuns approuver.

=arm

 

Mexique.

Nous recevons les jouruaux de Mexico
du 17 au 3U juin, et nous y voyons que celte
république, si longtems soumise à lu tyran-
nie de Sants Anna et en proie à lu guerte
civile, à commencé un travail d'organisation
politique et sociale que nous lui souhaitons
de pouvoir continuer jusqu'au bout.
la suppression des Jésuites, decrétée à

la presque unanimité du congrès, n'a créé
aucun mécontentement parmi le peuple ; au
contraire. Une partie du clergé a, il est
vrai, essayé de créer une agitation, mais sans
pouvoir y réussir ; d'un autre côté, la sup-
pression des Jésuites a Élé reçue avec graud
pluisir par la masse de la population qui su- dance. l2t si les muistres n’ont pu se main-

tenir au pouvoir quepar l'intrigue et la cor-
ruption, quand ils avaient une majorité de 50
voix, que ne feront-ils pas quant ils auront
à se maintenir avec une majorité de quatre ?
Chacun de leurs partisans sera beaucoup |
plus exigeant quand 1! sera en position de|
leur dire: Si vous ne m’accordez pas cel
que je vous demande, sous devez savoir qu’il |
me suffit de trouver, parmi vos parfisaus, un,

seul ami qui veuille traverser avec moi de
l’autre côté de fa chambre, et nous vous
mettons à bas. [it Dieu sait combien il y
en a parmi ces honorables membres qui en-
tendent ce métier à perfection, sans parker)

 

du dépnté de Maskinongé.
Qu’arrivera-t-il doncsi le ministère entre-°

prend de passer encore une session sans
clections générales? La corruption et ln
favoritisme qu’il a déjà exercés sur une si
grande échelle prendront des proportions
effrayantes, vu qu'ils deviendront pour lui
un moyen nécessaire d'existence ; et il est
facile de juger, par ce que nous avons déjà
sous les veux, des conséquences funestes qui
en résulteront.
Nous sommes donc décidémeut en faveur

d'élections générales, el nous désirons ar-
demment que les munistres se rendent, sur
ce point, au désir qui paraît se manifester
d’une manière très générale dans toute l'é-
tendue de fa province. Mims nous craignons
beaucoup qu’ils n’en viennent pas à cette
déterm nation. llubitués commeils le sont à
mépriser les interés du peuple pour ne
peser qu’à leurs inlérêls personuels, vcici
le raisoutement qu’ils vont naturellement se
faire. Ts vont se dire: + Soit que nous
fussions des élections aujourd'hui ou dans un
An, nous sommes toujours certains d’être
battus el mis à lu porte. Or, il vaut mieux
être mis à la parte dans un an qu’asjour-

 

à
d'hoi, par la raison toute simple que cela
nous donnera le temps d’empocher chacun
ne somme variaut de douze cent cinquante
a deux mille fouis. Puis il y a le chapitre
des accidens sur lequel nous pouvonstout
aussi bien compter que nos adversaires. Qur  

bissait durement le joug de cet ordre, dont
Santa Anna se servait pour se maintenir, et
qui avait aceaparé des Lieus Immenses,

Il ne faut cependant pas croire, pour
cela, que la religion catholique soit eu dan-
ger au Mexique ; bien loin de là. Une
comumission nommée par le gouvernement
pour reviser la constitution, ou plutôt pour
en faire une nouvelle, recommaude que la
religion catholique soit proclainéereligion
d'IStat, tout en garantissait la liberté de
tous les cultes. Voici ce que dit le Zrai-
d'Union, jouvual français publié à Mexico,
du projet de constilution, qui se compose de
126 articles :

“ l’exposé du rapport de la commission est
une œuvre remarquable ; nous nous proposons de
l’analyser plus tard; quant à la constitution
proposée, essentiellement libérale dans son es-
sence, elle consacre des principes importants:
ceux qui out le plus frap; é notre attention, après
un examen superficiel, sont: lu souveraineté du
peuple; la tolérince des cultes ; la liberté de la
presse; la concentration du pouvoir législatif
dans tue charnbre umique ; le respeet et laffer-
missement du pouvoir judiciaire ; l’institation du
jury en matière criminelle, en mutière de presse,
et pour déhts politiques ; la liberté de l’enseigne-
ment; ete,

+ La constitution est busée, du reste, sur le
même système fédératitque celle de 1824,
“ Voici l’article qui a sapport à la tolérance

religieuse :
«Ant, 15, 1 ne eera rendu, dans la république,

aucune loi, aucun ordre d’autorité qui prohibe ou
défende l’exrreice d’auceun culte religienx ; mais
la religion catholique, apostolique et romaine
ayant 616 ln religion exclusive du peuple mexi-
cain, le congrés de PUnion aura soin, par le
moyen de lois justes et prudentes, de la protéger
en tout ce qui ne préjudicieru nt aux intérêts du
peuple ni aux droits de la souveraineté natio-
nale.”

   

Ce projet de constitution a été présenté
au congrès le 16 juin dernier, et la discussion
en devait commencer sous peu de jours.

Le 28 du même mois, l» congrés a adop-
té, par 78 voix contre 23, un dècret du
président substitu: de la tépublique, M.
Ignacio Comonfort, sur le désamortissement
civil et eccéstastique. Ce décret va bien
plus loin que notre bill des incorporations

jour de la rétribution viendra certasnement|

avec leurs principes et leur conduite politi- |

(Quelque exceptionnelle, quelque incoustitu-;

puvlication de la présente loi, seront adjugés au
i plus offrant enchérisseur, en vente publique qui
auralieu devant la première autorité politique‘du

| Partido,
| Art, Béme. Sont uniquement exceptés de l’a-
i liduation ici ordonnée, les édifices destinés im-
| médiatement et directeinent au service ou à l’ob-
jet de l’institution des corporations, alors n.ême
qu’on en louerait quelque partie qui n’en soit pas
séparée, commeles couvents, palais épiscopaux
et municipaux, colléges, hôpitaux, hospices,
marchés, maisons de correction et de bivnfaisan-
ce Comme partie de chaeun des dits édifices

| pourra être comprise, dans la présente exception,
; une maison qui leur soit réunie et qu’habiteront
ceux qui serviront au but de l’institution, comme
les maisons des curés de paroisse et des aumo-
niers de religieuses. Sur les propriétés apparte-
nant aux ayuntarnientos, il sera fait égaiement|
exception pour les édifices, terres communes, et
terrains destinés exclusivement au service publie
des populations auxquelles elles appartiennent,

i Art. ewe. Les adjudications et ventes d Pun-
chère devront avoir lieu dans le délai de trois

"mots, comptés à partir de la publication de Ja
| présente loi, dans chaque cabecera de portidu.
i Art. llème, Si quelque corporation ne provo-
que pas. devant la même autorité, dans le délai
de trois mois, la vente aux enchères des itmmeu-

; bles non loués, et s’il se présente un dénoncia-
(teur des dits immeubles, il sera appliqué à ce
dernier, la huitième partie du prix que devra
verser, à Cet effet, au comptant, celui qui se ren-
dra æljudicataire, le surplus restant à réconnaître
en faveur de la corporation.

Art. 25ème. Désormais, à partir de ce jour,
aucune corporation civile ou ecclésiastique, quel-
Que soit son curactère, sa dénomination où son
objet, n’antra capacsté légale puur acquérir en
propriété ou administrer par elle-mième des pro-
priétés foncières avec la seule exception qu’ex-
prirue l’article huitième, an sujet des édifices
destinés immédiatement et directement au ser-
vice où à Pobjet de l’institution.

Art, 26ème. En conséquence, toutes les som-
mes en Duméraire qui, à l’aventi, eutreront dans
les vausses des corporations par snite de rachat de
capitaux, nouvelles donations, ou à autre titre,
pourront être placées sur propriélés particulières,
où investies en actions d'entreprises agricoles,
industrielles ou commerciales, sans que les cor-
poratious puissent pour celu, acquérir par elles-
mêmes ni administrer aucune propriété foncière.

finances, recommandant une appropriation
de £1000, est adopté.

Deux rapports du comité des chemins—
pour un égoût dans la rue St. Simon, et
l'élargissement de la rue Ste Catherine,
entre les rues Bleury et St. Alexandre,—
sont référés au comité des finances.

Les pétitions d’Alexis Dubord, Joseph
Carpentier, et Charles Liulay, demandant
permission d'ériger des engins, furent accor-
dées sur rapport du comité du feu.

Quelques avis de motions sont donués,
après quoi le conseil s’ajourue.

0es

SESSIONS TRIMESTRIELLES.

Jeudi, V7 juillet 1856.

Présent—Sou Tonneur le Juge McCorn.

Henrietta Wolfe, Mary Donovan et Ma-
ry Go.dou, convaincues d’avoir tenu une
maison de débauche, sont condamnées, la
première à deux mois, et les deux autres à

 

a

un mois dé prison aux travaux forcés.
Frunçois-Navier  Daignean, accusé de

deux assauts avec intention de sodomie, re-
tire son plusdoyer de non coupable et plaide
coupuble d'assaut.—Condamné a £7 10s
d'amende, et à l’emprisonnement jusqu’à
parfait paiement,

Michiel Lapointe, assaut avec intention
de viol, subil sou proces; à six heures le
jury ne s'étant pas entendu sur sou verdict,
il, est confié à la garde du shérif,

louis Skennerton, assaut sur un consta-
ble, est acquilté.

Catherine llickey. larcin, est trouvée
conpable—trois mois de prison aux travaux
forces.
Mathew Moore, Taseph Galarneau,et Da-

niel Lee, sur conviction d'avoir tenté de
noyer un nommé James Butler, sont con-
dainnés à six inois de prison aux travaux
forcés, et à fournir caution de leur bonne
conduite pendant un an a l’expiration de leur
sentence.

Cyrille Brabant, convaineu d'assaut,—six
mois de prison aux travaux forcés.
Mary May, larcin, est trouvée coupable—

deux mois de prison aux travaux forcés.
Catherine Mickey, convaincue de tarcin—

trois mois de prison aux travaux forcés, à
être comptés après l’expiration de sa pre-
mère sentence.

 

Le clergé mexicain se compose d'environ
4,000 personnes, y compris les moines et les
sœurs, et il possède des propriétés qui rap-
portent un revenu annuel de $20,000,000

ou presque quatre fois autaut que le revenu
actuel de l’état. Le peuple est pauvre ;
les lerres ne sout pas améliorées conune

elles le seraient si elles étaient plus équita-
blement possédées ; presque toutes les popu-
lations rustiques sont endettées envers les
moines, les couvents ou les curés, qui possè-
deut, par conséquent, une immense influence
sur fes populations ;—et c’est pour remédier
À cet État de choses que le président subs-

 

Vendredi, 18 juillet,

Présent—Le même Juge.
titut a fancé le décret ci-dessus.
priétés seront plus équitablement réparties

public en retirera de grands avantages,

 

CONSEIL-DE-VILLE,

Vendredi, 18 juillet.

 

et Corse.

PETITIONS.

De J. Meilleur, secrétaire-trésorier de la
municipalité du Savit-au-Récollet, se plai-
gnant que les charretiers prennent de la
pierre à cet endroit pour s’exempter la taxe
de licence imposée à Montréal ;—de Bruno
Laguon, demandant un au de délai pour en-
tourer de brique une maison en bois ;-—de
Galbrailh Wurd, demandant un égoût dans
lu rue Dorchester ;-—des propriétaires de la
rue Vitrée, demandant un égoût ;—d’Ama-
ble Prévost, au égoût dans la rue Perthus ;
—des habitants de la rue Bonaventure, de-
mandaut des lampes au gaz entre les rues
la Montagne et de PAqueduc ;—de Pierre
Damour, se plaignant du nombre d'enfants
qui se baignent dans la rivière vis-à-vis la
rue de l’Lau ;—de Pierre Boisvenu, deman-
dant vue réduction de taxes sur ses tables
de billard ;—de H. J, Ibbotson, greffier de
la cour du Pecorder, demandant une ang-
mentation de salaire ;—des propriétaires du
quartier St. Antoine, demandant l’ouver-
ture de la rue Aylmer ;—des propriétaires
sur la rne des Allemands, demandant des
conduits d’eau; —des résidents de la rue
St. François-Xavier, demandant un homme
de police ;—des fermiers et jardiniers fré-
quentant le marché Ste, Anne, demandant
lu permission de placer leurs voitures vis-à-
vis le marché.—Ces pétitions furent refé-
rées aux coniés.

CORRESPONDANCE.

Le greffier donne lecture de la lettre sui-
vante, du secrétaire provincial :

* BUREAU DU SECRÉTAIRE.

« Toronto, 10 juillet 1856.

« Monsieur,—La pétition du maire, des
échevins ct citoyens de la ville de Montréal,
trausmise par vous, se plaignant des fréquen-
tes absences du Recorder de Montréal,
ayant Été transmise à ce monsieur pour ses
remarques, j'ai regu ardre de son excellence
le gouverncur-général de vous dive, pour
l'information des pétitionnai:es, que les expli-
cations données par cet officier paraissent à
son excellence telles qu’il est inutile pour
lui de s’en ‘occuper davantage.

+ J'ai honneur d’être, etc.
“PF, Les Terri,

Secrétaire.”
«J. P. Sexton, ber,

Greflier de la Cite, Montréal.”

La considération de cette létire est re- religieuses n'allait, et pourtant il a été adop- mise à fa prochaine séance.

Les pro-

les terres seront ainéliorées, et le trésor

PRÉSENTS :—Sou Honneur le Maire, les
échevins Trudeau, Valois, Iomier, Mc-
Cambridge, Day et Whitney ; conseillers
Bleau, Lyman, McGrath, Ricard, Adams,
Browne, 1lyan, Masson, Jodoin, Belle, Mar-
chand, ‘Townsend, Bulmer, Clarke, Rottot

Michel Lapointe, sur accusation d’assaut
,|avec intention de viol.— Le jury, confié aux

soins du shérif hier soir, déclare qu’il ne
peut s’accorder sur son verdict, et il est
déchargé. Lapointe entre en reconnaissance
pour comparaître au prochain terme.

Accusations soumises au Grand Jury :—
foudées, 62; non fondées, 6 ; total, 68.
Nouibre de procès, 50 ; personaes qui ont
subi leur procès, 75. Convaineus, 49; ac-
quittés, 25; sans verdict, J. Appels, 3,
Le Grand Jury a siégé cinq jours, et la

cour 13 jours.
— —e

CITATIONS DES JOURNAUX,

(Du National.)

Cabrion et Pipelet.

Depuis quelque temps "AME du Journal
de Quebec semble sommetller dans fa BÊTE
qui lui sert d’enveloppe.  A-antla fin de la
session, celle feuille 2ntéressante faisait de
la polémique à coup d’estoc, à la façon des
Burgruves, et elle empruntait à des corres
poudants les Dèches légères et innocentes
de la discussion qu’elle nous faisait l’honneur
d'entretenir avec nous. Aussi nous rappe-
lons-nous vaguement que nous avons, par-ci,
par-là, reçu quelques piyûres inollensives.
Quant à lu masse éditoriale elle retombait
lourdement, et sans avoir fait de victimes,
aux pieds du Don Quichotte qui la brandis-
sait dans le vide; semblable en cela, (que
Virgile nous pardonne la comparaison) au
ruminant tombant sous les coups d’Anthée.
Procumbit humt dos. Mais depuis que la
session est lerminée, depuis qu’il est assuré
que son patron, M. Jos. Cauchon, va rester
muiistre encore pendant la vacance, le Jour-
nai est tombé dans un accès de liesse qui
ne lui permet plus que de chanter victoire
sur toutes les gammes possibles. Ea bon
chrétien qu’il est, !l remercie à deux genoux
le ciel des douze mois de doux loisir qu’il
va goûter daus la jouissance du pouvoir et
des bonnes choses de ce monde qui l’ac-
compagnent, et comme Mélibée il s’écrie:

veneer Deus nobis otie ferit !
1 respire à pleive poitrine, il sue la joie,

et sa voix n’a plus d’accents que pour chan-
ter le destin et ses bienfaits.

Laissons-le faire.
Quant an Canadien, c’est un peu diffé-

rent. I) a bien, il est vrai, guerroyé pour
le ministère Cauchon, après lui avoir sou-
haité la grippe le lendemain de sa naissance;
il a bicn, il est encore vrai, jeté des pétards’
daus le camp ennemi pour attirer l’attention
du CHEF sur son feu d'artifice ; il a bien
substitué l’indigo à sa couleur de rose et
arboré le drapeau bleu foncé ; mais ça n'a-
vait pas pris, Dureste, il faut être juste et
lui teur compte des réticences et des sou-
pirs étouflés dont il avait le courage de se
rendre coupable avant la fin Je la session,
alors qu’il v’était pas parfaitement établi
que le ministère aurait un répit de douze
mois et qu’il y aurait quelque 70b d'impres-
sion à mêler à lavoine du picotin.

Mais nous le répéions, ce manége était
trop transparent pour prendre. Les hommes
du Journal de Québec ne pouvaient pas ou-
Wer les unc.e nes animosités, bella anti
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le docte Correcteur

us 0s pour payer
services de valet, ils étaient loin de Lu ses
ter pour associé au même rang dansla lot -

Le Canadien a compris cela ; aussi te

puis la fin de la session; a-t-it enterré e-
réticences et ravalé ses soupirs pour se j ses
(franchement?) dons les bras du Journal
À ses bouderies habituelles ont suceqe
sourires pleins de câlineries, des agacem es
des actes de soumission, des tours de cols,
plesse remarquables vis-à-vis son che,
estimable, son vénérable ami, et comme ;
restait encore surla figurede celui-ej © ;
que peu de la boue dont il l’avait Jadi ar.
rosé, il s’est empressé de le débarbonilles
Aussi le Journal reconnaissant semble-ti
l'avoir chargé de soutenir pourlui le feu p

Pennemi. Le Pays attaque-1-il le Joyrn ;
le Canadien relève le gant. Le Cori >
de St. Ilyacinthe et l'Avenir décochent-i
une flèche au premier, le second présente

noblement sa poitrine pourla recevoir, Le
National, *cettefeuille,” reproche-t.il au
Journal sa défection et sa conduite anti.
nationale ; le Canadier iuvente des blagues
pour prouverque nous avons tort et que son

confrère est immaculé.
Le Journal n’est pas insensible à celte

déférence servile, et il caresse à son tour
néophyte qui vient d’embrasser sa foi,

C’est touchant, et nous sommes surpris
de ne pas trouver une larme au bout de notre
plume; malheureusement il n°y a que l'encre
et nous profitons du dernier filet pour con.
seiller au Cabrion du Journal et au Pipelet
du Canadien d'informerte public, par une
enseigne commune, ‘ gre'ils font commerce
d'amitié, et autre.”

FAITS DIVERS.

LE CONSEIL LÉGISLATIF.—Le Colonist
de Toronto annonce que les candidats aux
sièges du conseil législatif sont déjà sur fes
rangs dans le Haut-Canada. On parte de
M. Miles O’Reilly, conservateurlibéral et
juge de comté pendautplusieurs années, pour
la division Burlington; le Dr. Lowe pour
la division de Queen; l'hon. P. Vankouelh-
net, président du conseil, pour la division
Rideau ; Phon. W. 3, Robinson, pour Sau.
geen ; hon. Robert Baldwin pour "rent
et peut-être le col, Price pour fa division
Western. Nous n’avons encore entendu
parler d'aucune candidature pour le Bas.
Canada.

—La Gazette annonce que son excellence
le gouverneur-général doit arriver en cette
ville jeudi prochain. Est-ce que son excel-
lence consent à revenir parmi celle race
inférieure qu’elle était si contente de quit-
ter il y a quelques mois? La chose tous
étonne. Culte race inférieure devrait lui
faire une réception supéricure.

her, son

le

  

LE SIÉGE DU GOUVERNEMENT. — Les
journaux de Québec annoncent comme ru-
meur que Sir Edmund Heada reçu des ins-
tructions de la part des autorités impériales,
d'établir le siège du gouvernement à Qué-
bec d'une manière permauente. Quel que
soit le désir de nos confrères de Québec à
ce sujet, nous ne croyons pas un mot de
cette rumeur.

—Megr. de Clarbonnel et M. Bemieux
se sont embarqués à bord du même steamer.
à Kingston, pour se rendro à Québec. M,

Lemieux est un des ministres dénoncés der-
nièrement du haut de la chaire par l'ordre
de Mgr. de Charbounel comme %indignes de
l’absolution.” On dit que l’évêque ne re-
viendra pas au diocèse de Toronto.—Co-
lonist.

MGR. BOURGET.—Nous apprenons que
Mgr. Bourget, évêque de Montréal, doit
s’embarquer au Havre le 30 de ce mois,
pour revenir au Canada. TI sera accompa-
gné de Messire J, O. Paré, et de M. La-
rocque, ex-maître de poste de Moutréal.

OBITUAIRE.-—Nous regrettons d’appren-
dre que M. Janvier Dontail Lacroix, l'un
des plus anciens et des plus respectables ci-
toyens de Montréal, est mort Je 15 du cou-
rant à l’âge de 78 ans. M. Lacroix était le
plus ancien membre du barreau de Mont-
réal, et quoiqu'il eut cessé de pratiquer de-
puis plusieurs années, il présidait cependant
encore de tems à autres à la cour du lke-
corder ou à la cour de police.

L’ACCIDENT DE PHILADELPHIE. — Daus
notre dernier numéro nous nnnoncions qu’un
accident de chemmde fer avait eu lieu près
de Philadelphie jeudi dernier. Voici quel-
ques détails que nous empruntons au Cour-
rier des Etats-Unis:
se Le truin contenait onze cents enfants

avec des parents et des professeurs, Arrivé
à une courbe près du fort Washington,il
donna contre un train qui cheminait douce-
ment en sens contraire. Le train des enfants
allait à tout vapeur pour gagner la gare
d’évitement.

Les deux locomotives ont été broyéce.
Les trois premiers wagons du train d’exeu-
sion s’amoncelèrent par-dessus les débris et
furent cousumés par les flammes.
La scène déchirante d’enfants qui se dé-

batlaient vainement au milieu de ces ruines
est de celles qu’on peut imaginer, mais qu’il
est impossible de rendre.

Dix-sept cadavres ont éfé retirés à moitié
calcinés du milieu des flammes. Dans un
seul wagons onze hommes et femmeset deux
enfants ont eté brûlés vifs.
wee On compte jusqu'ici trente neuf

morts et soixante-neuf blessés. ;
…. Le lieu de l'accident est à 14 milles

de la ville, daus le voisinage de deux cour-
Les rapprochées qui mettent les trains dans
l'impossibilité de s’apercevoir à cing cents

 

a
yards de distance; et malgré cela le che-
min, en cet eudroit, ne possède qu’une seule

voie.
Lorsque les deux locomotives se heurté-

rent, les chaudières furent renversées et le
feu s’éparpitla sur la route ; le Ter wagon vint
se jeter à travers le répandaut de fous côtés

et l'incendie se communiqua aux deux Wa-

gons suivants, qui grimpèrent sur le premier.

Des efforts surhumains ont été faits pour

secourir les malheureuses victimes de la ca-

tastrophe, qui remplissaient Pairde leurs cris

déchirants.
Deux bôtels, une maison d'hatitation, un

aleher de forgeron et un hangar,qui se trou-

vaient dans un rayon de 300 yards, ont servt

d'ambulance pour les monrants et les bles-

sés. ‘
………….. Les wagons envoyés sur Je lieu

du sinistre ont recueilli dans l'atelice du

forgeron 19 cadavres dont 3 sont supposées

être des cadarres de femmes, Daus un ban-

gar voisin se trouvrient 8 corps tellement

mutilés qu'il est impossible d'en désignerle

sexe.
.… Lorsquela nouvelle du désastre se répandit à Philadelphie, il y eut comme une
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MARCHANDISES.

BOUDREAU FRERE
( ral qu'ils ant

OUVERT UN MAGASIN

MARCHANDISES SECHES
En Détait dans la Maison ei-devant oceupde par

BOUDREAU, HERARD xT CIE.
Hs prennent fu liberté d'attirer Pattention des

nombreuses pratiques de cette ancienne

etde les Inviter a visiter leur Nouvel Erablisse } 
ment, qui sera tell Sur ll pied aussi bon of
respretable qu'ancuue pnire maison de la
dans la mêmeligne.

   

NT Phoonesr Cumoncer ia public en géné- ;

 

MARCHANDISES

BRAULT ET DORVAL,
agasin de Marchandises Seches

DE GOUT ET D'ETAPE, |
128, Rue Notro Dame, 128, !

Ci-devant occupée par MAD. BRAULT.

ES Soussignés ayant (intné une société.
prennent Ja liberté d°informer less prati-

ques «tte publie !
au tons les jours ti assortinent étendu de
| MARCHANDISES pour PRINTEMS et PTE far—61
| dont its disposcrant à des Prix t1Èsréduits.

Les Soussignes onf eu Pavantage d’acheter un Tom am ¥ J if
Fonds de Maeain quils pourrai:*offrir a per- ! EPIGERIES ABON MARCHE *>

HEBERT
i | sanmes qui visteront lenr Etablissement à raison:

Marchands Epiciers, en Gres et en Détail,

ElPICERIES.

Sueres Porto Rico, Caté
Riz, Patna, Panent, Tabae,
Thé,
Lard Mess, parles, Naindoux
Saif, Graisse Blanche, Huile de Saindoux.
be —

JnUN VIN D'OPORTO—
LANE STEPHENS er CIF,

 

  

  
recevoir e

*  et + Queen*s Own.
27 juin,

Îde 4Ds daus le tonis sr le prix coûtant, et aus |
nue quantité de Murehiulises Endomimagées,

 

LANE, STEPHENs ET Cir. oflrent en vente

À

Sel en sacs, Chandelles Adamantines

viennent de
Liselin, POportoyquetques quart de

cn géuéral qu'ils ont reçu © paril du célèbre * London Port,” + Pure Juice,”

ET COMPAGNIE,|

 

LE PAYS.

ASSURANCES.

COMPAGNIE
D'ASSURANCE PROVINCIALE,

TORONTO, HI, €.

CAPITAL PAYE, £93,889.
Président-—J. S, Howann, GT,
Viee-Président—Hon. J. i. CAMERON,

FFAIRES ASSURANCES MARITIMES
i et contre le FEU transigées Jar cette
Corinpagnie, à des TAUX AUXST BA
toute ©pppagnie re beel loutes PERTES
{PROMPTE AN

M.

 

   

 

i PAY

Îls auront toujours en maire tn assortiment gé- 17 mai, 13,95, Rue St. Panl, Montreal, 95, AUGUSTos HEBARD,Aga,
1 Z Ss, > - + 7 ? + TNT Union Builaiugs,

“ uleoJAPHSRIBAS | NOUVEAU MAGASIN ( JFrrbonneur inform,len Rue St, François-Xu fer.

MesOneOUR . PAA or| 'Q en rains un ascot pA 10 mai. fin—15
Me RINOS, COB( 1GS, AR AMATA, a 1 oe ieee de TTT —

tatts sortes d'Etoiles Noires pour Devil. Qu'ils| NT ARCH A NDI SES SECHEEs détable et varié d'épiesites d BUREAUDE LA

verront à BAS PREX pour Argent |
co nptant scsicment.
P.X marqués en chiffres, et PAS DE SE-

Cox D PRIN. - !
BOUDREAU FREHL, |!

200, Rue Notre-Dame.;
21 ‘nin,

TARIF PROTECTEUR.
HARCeS FAITES ‘POUR LES MILLIONS |

EN GROS ET EN DÉTAIL.

32, ruc St. Paul, Montres! i!day

[YS

[9,00U
desprix très réduits.

RACICOT ET PELLAND
sont déterininés à verbe à MEILLEUR MAN-

CHEqu'oueune autre miuson de Monea,

LES ACHETEURS
trouveront qu'il ect de teur intévèt ae
établisse rent,

2] Juin, ©

 

 

HARDES FAITES de toutes des-
cripuons ei de toutes qualités

 

|
+

vise] cet

—tb>
 

ENSLIGAEDU

PAVTLLON BLANC|
No. 292, Coin des Kues St. Paul ct

St. Pierre.

I ES Propriétaires de cet tab
4 +nent respeclueusentent leurs

Bie queteur Fouds de

MARCHANDISES StCHES
ET PE

EXATRIOETE PATTES,
Est 1âvintenant comp;
d'aprés ta qrialité ap
dises, et bons

 

  
cment infor
mis et le pu-

  

 

SOUS TOUS Tapports
Jo bones Maen

  

Priv ¥Moderes, !
fs + spéreut recevoir ure part du pat
leurs anis de la ville

I

 

 et le ht campy du
AOLT Lot jours vi

 

Hepublic en générai,
Un assortiment de

Draps, €'acsiz

A voc que grande v
SURTOU TS, Pad

. COLLE
3 et

 

  

 

   

   
HA de HARDES F3
\LONS, VESTES C

V3, MOUCHOIRS wr CHL
beau:apd'autre 5

 

 

ariicles tn
1|  anes ME

i CINQ-
N est sous

UDRY eisdr-
“etait,

tr CINO-MARS.
sap—bl}

CHEMISES! CHEMISES!
TL ROSS ouviira,

 

FoxPAIN
MARS. Le Départer
fa direction de 3. JOSEPH BE
vant Marchand ‘Tailleur de bu Rn

LAFONTAINE

et :
dus ATDE

 

   
  

i, Sapudi prochain, nne

¢SOULEDR qu'il se propose d
prix:

  

ciTrir à très L

Chemises Regatta, Ce 5e, à 2e
trons.

l'hemises Units aver
Se, Od. à 10,

La propriétaireattire particulièrement l'a

, (Nouveaux Pa-*

Devant ei Poizueis entoile,

 

 

  

  

   

 

ston sur ses Chemises Unies de Js. 61,
Piastre chaque,—é ce QUv ae
marché dans lu cité,

, GROSS,

Magasin en Gros de Bus, ok et Chemises
Coin des tur: Notre Deme et St, Lambe

Montréal,
bim—08

CHEMISES, COLLETS,€GANTS, BAS, ETC, |

ont a

POUR HOMMES,

N CDUNNOUGH, MLIR et CIF
mains ui assortiment éfendu de© HEMI-

SES vt COLLETS des meilleurs matériaux et,
main-d'œuvre, qu’ils vendront à das prix telle-
ment bas qu'ils délient la compétition. Che-
mises à 25 Ml et plus; Chou le Unite,
3s et 35 11d.  Collets, Orl à 1s due

Aussi, Un grand assorimment de Ganis A Howe |
mes en Kid, Cartbou. Chien, Custur, Fil et Soie,
Gantelets en Kid ot Buckskin,
Chanssettes Coton, lil. M
Vestes at Pantalons Coton, \

nos, et Boie et lil,
Bonnets de Coton «i Soie.
Mouehotrs en Toile, Fit of Sue
Cravattes et Foulards en Soie
Coton et Flanelle Peintes pour Robes da Came

bre avec Guirlandes pour assoitir, |
Fiunelles colorées et careantées, Tv et

Casunires, Bandes de Casquettes, Drap Tiation
Camelotines, Alpaca de Soie, Corde Buse 1.
topzets, Drap de Co! » Parapiuies en Soieoet
Coton, Plaids, ete Cy impuités direc ement

ols "et Manutietares 47

12 juin,

   

   

   

    

os ui Soie,
in as Urze Mas  

   

 

   

 

des premières Mais Te
rope.

Les Conditions sont exclusiveny ut ant
GENT COMPTANTet un SEUL PRIX. !

McDUNNOUGH, MUIR kr Cre, ‘
185, Rue Notre-Dame.

Bu juin. aa—-1 16

MAISONCANADIENNE,

Marehandises deches[

   

EX GROS ET EN DÉTAIL,

5 EES MASirHERTORS.
 

OTN, TURGEON MONAT,
(Presque vis-à-vis le D’alais Ge Justice.)

126, Rue Notre Dame B36,

MARCHANDISES |
Francaises, Anglaises, Amcrisaiues et !

Allemandes.

En conséquence de petits profits qui seront
chargés, il ne sera pus lait crédit,

‘Foutes Murehaadis

TPETTNE
17 mah

   

uquées en chiffres.

GL PRINey
4%

 
M. Dovox profite de cette occasion pour re-

Gro2
= gasin de Marchaudises sech

 

  

 

  
   

 

   

   

  

is et "Carica és; Indienties Brunes An 3PORTE-- sideet
à . A Brienes et de Hoyle; Dentel ih PoPAree Cie

“et Broder Fleurs, Chapeaux, Mantes, Man- CRIE-- "noble Unie de Martell et
iles, Visites et Fcarpes, Cle étatres muques,—; dle

sae de CHEMISES UNIES et de‘;

toutes sortes, de pretuière qua-
lité, et qu'ils offrent en vente à

weiter mend gue qrrtout ailleurs. Leur
jassmitiment Le Vins,clamees ate.…. est des

DAVID NAULT, mieux choisi 5 = trouveront toujours
MARCHAND DETAI LLEUR, à leur établ icilleurss marques ot
XNFORME Tesp-elmeusement ses Amis el Je‘ lertes en vente en Canada, Les Mareharrets de
Public en général. quit a transporté sou Ma- lu cumpagne son priés de visiter Jeur établisses

« de la Îtue Notre-! ment :315 y Lronverr nt tout ce qu'ils ont besoin
Rue Si. Laurent, Nos, dans code branch: du commerce, @ seront ser

fans 1 occupé de pais lod: steppe pari vis avec fidéifie et ponctualité. Come jours
M. Dezrochers ot Parant, l'aura constam- prix sont tes plus bes, «1 que lez profits sont bien
ment en mains un assortment tres varié et de y mribimes, Us ne vaudront que pour argent cemp-

premier choix de Mare handise Sas prix sont | tant
tis réduits, i

 

25 et 27, Grando rue St. Laurent.

!
i

!ç

!
i
i

|
t

  

 

   Net:
 

  

  

ype!le z-vous le No. V5, Rue S:. Paul, en
em—-44 | Pacedu Miiché Borsceours,

’ 10 juin,NOUVEAUXCHALES, MANTILLES, Wh
CHAPEAUXer ROBLS, THOMAS R.BROWNE

|

à | Marchand de Vins et Spiritueux,MIGASIN DE GUAUES TN ER05 ETES SAT
ANGLAIS ET STRANGERS, | 914. BUT ST p WL 914

288, Ruo Notre-Dame, Montreal; ~ -MoNTRÉAL |

MORISOY, CAMERON ET EMPEY
ANNONCENT respectucusernent & leurs pra-

etau publie en général, le retour de
Associés des divers Distriets Mannlte- |

  

 

em—a7

 

 

   

5 infognie ses amis ét Je Public
ivneé des affirtes conume

MARCHAND DE VINS EF SPIRITUEUX,

botins fes Bâtisses vi-devant open oes par Gar1-
sear et Farine VIE RE ST, PAUL et à côté
du Magasin en Gros de MM. bi NIAMIN Frrns
aba ree on ob

rteurs suivants
Vv

I E Sou-sig
4 quit a co

   

  
  

 

    

       
un +

Mlégantes, “t à bon i
sollicitent inspection”

OF VELL EX Rives
he , pour fa saison,
de feux assortiment de C

Cachemire. Barége, Cac henme d'Ecoz
D-jaine Frurça !

es Delamves, Badge er}
x: Robes Badge Uni el hm

tins ei Moire Antique Unis, Bar- |

 

   

    

  

  
DE-VIE.
et

ETC.
Etuen, prennière
= sup éilour

He

WITS Arges

  
  

   

LEAUX-
Tem Moet

quatre

ateau LL
Alter es

 

  
  
 

  

  

     

  

  

 

Dé;

 

Ca

fou i
actoutents sont mantenant remplis de ;

MODES, te
New-York,

aux et les plus

edn

  
-

GENILVRE —Peku
RUM— Best Ju:

—etil

   

  

wipe

 

ie, ete.  
n: até 3 ponve

 

tend chaque jour—

  
  

 

liay LIQUEURS © NCA EDS en var
- Ordres € promptement remplis et i

Us poste TAPIS VE- ic pers
LOU RS, BRUNI SERIE et 13M] CONDITIONS LIBÉRALES,  
PRRIAL, à un cocopre dy
Listes des Prix tes r'abricunise

5 par cent sur les TUOMAS IL DROWN.

 

    
SALLES EN GROS EN HAUT DE _ bam— Fi

HIOHISON, GARERON EY EMPEY SEIL»

 

Yann, flue RNotre-RPame,
an—90

On Inforicent fenrs pratiques et le
i public #u général. qu'ils ont danspertéTour

1 au COIN OUEST des mes AMetrill et
st, Maurice, où ils cortirue
fiment complet de GROC

  

   vegorvent maintenant lour-

  

  
  

     
   

    

  

  

   

   

          

ten vente tes Articles Enpé- |

 

 

OOMPAGNIE IPASSURAXNCE MUTLELLE
D'ORIENT.

(Orsent Mutuul Insurance Compas).

NEW-YORK,227 MARS 1856,

| | “ETAT +
20 gule le 20 Février 1890, est publié con-

tormément uux dispositions de sa € karte :

li ine s sur paues pon expirés le
  

 

 Liev. Is Sdot,228 55
Prin s reçues !

sant fe 29 fév, IDUL 04.011000 0 934.063 06
  

Total des Primes...
Prines acquises du-
Pont Pun . 8943,971 12
| Moins Pritn, ve retour, 74,151 23

113

S1,2S5,831 O1

 

$869,786 29

 

Pelt. y
Do a
on ac cep-
tées, mais

irtendant
la preuve. 1,075 03

  
vé

  

SS2,USY 14

   Dépense
pertes d'intérèt, et bo-
nus sur bitlets de sons-
eription 
  ; Prolite. oo...

i rif to 2
| Argent à la Banque

Sets sur stocks et bons «1 hypo-
tiéques

Billets reeov
billets de Privue
Litlex de souse

24 février IS56.
93

 

  
  

    

voir:

 
soient payés aux patteurs. en agent,
repré-entans

‘ Mai prochain; et anes
Resolu— Quun dividende do ciel par cent sont

rie montant brut des priues uequises
dont les certiteats ; euvent fre«Gitta le ot apiès le

[quatriemn jour de Mai procls

Pur crdie du Parreau,
CHARLES IRVING, Scerctaire,

  

 

REIS

  
  

   

   

   

   

 

     

 

|

L a assortiment ordinaire de TAPIS, qui; QUEURS. ete, ete. de premier choix. | ;

voisqurenel tonsles articles daus cette branche} Les Mes rs du Clergé, les marchands | Fran
«puis les PLUS COMMUNS jusqu'aux MA- familles de campag isi |B
6SD[QUES TAPIS CENTRE MED:AILLON sout invités vistrer Cet mo gasitr avant « {Gears}.i
su VELOURS, Et tous ces tapis ter ailleurs, puer qu'ils sont décidés à à la H. Fand, .

achetés avant la de > haus > sûrhe bon mare, | Tali H. Wicks, 1,

Is mevent etre offs } POP. MASSON rr FILS. { Thomas Riguey. \ Flares,

avan! 27 mal. en51, Comeltes K. Suticn G. Heury Keop,

I ws ineubiunt des imaizons ferent, Char ANA, John 1B. Kitching,

biende ne acheter sans visiter notre assoii-, Epiceries pour le Million! pe a+nine‘ be,
14 chanelire ) AIT bn

MOBILTERS de STEAMBOATS consiam-: \C OUVRE envoide © itiebard vie, Joho LAs pinwall,
ment en meing, ot aux plus be prix po ible. FH SOIR SUPERIEUR 15, A, Hi, Renavi. I H.R. Lyman,

R., CAMITELL vr Cre, ; FROMAGE AGLAISdo Le John 8. Williams, Joseph Gaiflard. Jr,
Comdes Rues St, Francois Navier! CORIX VHE, CHANDELLES de BA tAlexr. M, Lawrence. J. Wendward Haveu,: G i   

 

EINE

mas RiZ
PORTER de LONDRES

A vendre chez
JOHN PHELAN,

Quarré Dalhousie.
aa—132

- VOITURES.

CLOVIS LEDUC
| Fabricant de Voitures ceuronnces aux Exposi-

tions do Paris, des Etats-Unis et du Canada,

ot fabricant da Carosse du

ter

DONNELLY &CIE,
- MAGASIN O'HABILLIMENT DU GRAND

TRONC, ;
(EN GROS ET EN DETAIL.)

No. 48, Rue McGill, Montreal.

DONNELLY & CIE,
(}
NT l'honneur d'isformer leurs amis et le pn-;

DES AFFAII
blic rn général qu'ils ont COMMENCE

HARD

 
 

13 avril.
 

   3 dans fe ligne des

és FAITES,   

    

 

   
  

  

dans la Maison ci-devant occupée par M. anitPirT J 5} TN AV TD:CNTFahl {
tury, No.8 Rie MeGill, pr àweMarché Ste 2 JU NAD wdOT, ;
Anne. où ils ont en ipaîns a Fonds Lien assoit *TOVIS LEDUC saisit cette
de HARDES FAI X “occasion d'ifrir ses remeiei-
porSKINS, TY me 1x à ses pombrens aligies

   

AISLE pour PA tGILET.“de Ma-{de ln ville ei de la canpaging.
nviaetures Anglaises, = et Allemand gement qu’il €
Le tout sora fait à ordre sous ‘la direction de affaires. et les i

ET N J ; de son ancivnne place, an
TAILLEURS DE PREMIERE CLASSE,” LES A PRU TGPie oncoin des Rues Ste Marguerite et SL Antoine.

à des prix aussi bas. et d'une aussi bonne matière: dans cette Grande Bâtisse connu sous le norde

qu'aucun autre Jitablissement de cette Ville. FABRIQUE de VODIERE de LE ht C.
ollicitent respecluensement nn examen de AUX TAXNENES DEN BOLLAXES

pour 1°
arcu depuis quM a commence

bone qu'ita TRANSPOR-
   

   
 

  

 

   
 

 

 
 

 

  

 

leurs Matehandises el de leurs prix, avant qu'on ;

achète ailleurs. i Sen Le Croesus pe Lacie,
IF Tout ordee ponctucllement excudté, ; .
27 mars. an—27 Oil Coburn. constamment sur un prineipr,

{nouveauct and , Ctpù 11 aura JONjours ui

Te Aa lassortinient géné à VOITURES ŒHIVER |
LUSTRES ET APPAREILS A GAZ, [ELE ETE SLEIGHS de toutes sortes des mail:

le urs male 1x et mon-d*uve,

MAGARIN DE LUSTRES A GAZ, Co leducayant abienu lo Premier prix aus
| Expositions de Paris, des Frats.Lms et du Ca
| nada pour les MEILLEURES VOPIURES,
! père que cela est sultisant pour induire les ae
teurs à visites son atelieralin d'uvoir la satisfs

5, Grunde Bone St. Jucqutes.

  ES Soussignés attirent respectueusemer.t l'at-;
tention de leurs amis of du publie sur leur

ig
i|

  
1 i nies.

{assortiment ét ondu et élégant de Lustres à Gaz,; VO Jeduger par eux-mêmes aa—128
comprenant 1,2, 3 et 4 lumières, Lustresile: * dec. @
Salle à Diner, Salon et Parloir, en Bronze, Cui-
vre, Ur Moulu et Cristal, desdessins les plus;
nouveauxet les plus admirés. Lampe te Salle,
Bras de Gaz pour Chambres d coucher, Biblio- |

:
i

FABRIOUE DEVOFCHE $ HOVIREAL
ARTI CRAVEL,

FABRICANT Dis VOITURES.
Ae. 60, Rue St. Antoine, Coin de

1a Rue Ste, Marvguerilc,

; i
TAROSSES, PHAETONS, WAGONS, &C.,
! qu'il offre en vente aux conditions les plus avan-
l'tageuses Us sort Jégers, durables. élégamment
: finis et fils de bon Lois sain, et ils seront tou-
licnrs garantis tels que acprésentés. Tout ordre
pour des articles dans cette ligne exceulé avec

:; promptitrele.

| REPARATIONS

thèques et Cuisines, Pendants Harpes Unis et
Oruerrentés. Vases à
assortiment compl.
A ns. qui. ayant été en grande partie fabri- |

s par eux-méines, peuvent être vendus à bus|

!

à lumières, ete. avec un
dappareils à gaz pour les  

   qu
prix. Aussi, Globes en Verre de toutes sortes,

R. MITCHELL er Cig,
Poseurs de Gaz,

aa—l14

  

 

toujours en mains un excel-
lert assortiment de

19 avril,

      

  

 meicier sincéement les nombrenses pratiques‘
de la raison Dovon et TourviLLE, pour le pa-
jronage vraiment libéral qu'elles leur out accordé |
avantI’ incendie de leur ragasin,

SoDEMENAGEMENT |
Au No. 212, Rue Notre Dime.:

RINGLAND& EWART
( NT TRANSPORTler Magasin a I’AR-

CADE de la REINE (une porte à Ouest
de leur ancien Magasin.)

11s attirent Pattention sur lenr grand assortiment
netnel de NOUVELLES MARCHANDISES,|
parmi lesquelles nu trouvera un grand acsotli- |
ment de GANTS KID FRANÇAIS, de Is 2d
248d ta paire,

à

Lin grand fonds d PARASOLS, BAS,GANTS,
MERCERIES, HARDES
«juelques jours.
Un grand Assortinent de CHE MISES, COL-

LETS et CRAVATES homes et enfants,
N.B.—CHEMISES FAITES A ORDKE,

Argent Cermptant—Un seul Prix,
1% sais, ail

  

 

 

ol

8, ete, attendu fes}

| dans toutes les diverses branches, faites de le
meilleure nauière et sous le plus court avis.

| 7aoùt, na—81|

peo.

  

 

Joby Aue liincloss
Fdwant F pa

DIERWIRTH,

{ Fredk. G. Foster,
"George Christ.

LEOPOLD

 

*

derson,
1
| sident.

ALFRED OGDEN, Vie e-Py innt.
| CHALÉS INVING, Secrétaire

HENRY MeRAY,
Agent de Montréal

fm—31

 

  

COMPAGHIE D'ASSURANCE MUTUELLE
CONTRE LF FEU

pu

| 5avri,
|

|

yo
SDE MONTREAL
pagnie fait savoir qu'ele assure los

és des C uitivatours, el autres pro-

im duns tout le Bas-Carada, uw cm
chelius par cent louis pouttrois an Quaique en
opération dopars 1äoins de trois aus, le montart
ls ssuré excède maintenant $

Les Directeurs sous

   

  

 

  

    

    

i

|
I

'

 

  

 

 

ont des propri isolées (eur la Compagnie n’en

assure pas d'autre=) a patroniser ua établissement

étubli per rles Progriélaires de ia C
disitrer plus lengtemps à as

| priétés dans une
marché et qui ir

“domtard Cain, Pr
Jos, Laporte,

 

  

 

   ver leurepro- |
apie qui assure à si ben
tout égard leur eanflance,

ent, de la Longue-Pointe
de Fointe-aux-Trembles

   

  

Wr, Mae Donal +4 Lachine
PE. Leclere, * St, Hyacinthe

!eh Dodds, € Petite Cote
. Hudon, Montréal

‘ wpus bey: r,

  
0, Vargeon, € Terrebonne
HsPrudhomme.

PL. LETOURNEUR, Écerétaire.
9 nov. 120

CORPAGMIE  IVASSURANCE ROYALE
| DE

| LIVERI'GOLET LONDRES.
£2,000000ct un Grand Fonds

le Kléserve.
 Capital—

DEPARTEMENT |

"ETTE COMPAGNIEcontinue à ASSURER
; es ot toutes sortes de Propriét

s par le feu, à des

  

  
  vonditious libérales.

‘Toutes petites justes mromptement réglées, s
déduction ou éscompte, el sans référer en Angl
terre.
Le Grand Capital et la conduite jndicieuse de

iselte Compagnie gguantissent le plus parfaite sû-

refé aux agsurés.
Li n'est rien chsrfié pour Polices où Transferts.

DÉPARTEMENT DE LA VIE,

Les avantages suivants, entre tn grand nombre
d'autres, eont offerts par cuîte compagnie aux
personnes qui se proposett d'assurer leur vie :—

     

 

 

sasements enversles porteurs de Polievs,
  

|
i

i

 

G. MOCHRIE,
Atelier de Marbre de Montreal

ANT TRANSSPORTS son magasin air No,

|

|

| AY vus

I!

{

Wii, ©. HYATT & CIE, gLLim ruNotre: Dame,
(j5l'Phonnenr d'annoncer qu'ils ont en mains! des faveurs pass

i leur Atelier, a Ancien Jeu de Pelotte, sirs de quelques-uns et aux besoins d’un grant

| Coin des Rues Craiz et S1, Pierre,

Un assortiment constéérable et varié le

|MONUMENTS DE MARBRE
De toutes sortes et de fous prix.

| Monuments Funéraires, l’oteaux en Marbre et
Pierre pour Lois de Cimetière. Dessts de Tables

let Lavemains, Foyers en Marbre Noir (à aussi
bas prix que Ja pierre grie el bien meilleurs),
Pierre pour Régistres, Atres, «te, Picire Libie
Arnéricaiae pour Tombes.
GRILRAGES fournis et njastée à ordre, et tous|

articlesrn MARBRE on PIERRE. à des prix ;
convenables au fers

19 ave,

 

pour les DAMES.
COLLATIONS ot autres RAFRATCHISSE-

MENTSdurant la journée,
17 mai.

DENTISTE FRANCAIS,
Pr. JOURDAIN,

126. RUF. NOTRE-DAME, 126,
(En face aw Palais de Jnatice.)

ler mure.

em-—4B

su—sT wir1

+

{ET AD IWS 35 WHVAR NS WT RR ge

Notre-Dame, presque vis-a-v s le
étant reconnaissant

sy etcésirant répondre aux dé-

nombre. sollicite la continuation de leur patro-
noge,-—ayant fait des arrangements pour donner |

aux persounca le DEJEUN ER, DINER et SOU-
PER. Une Chambre est exe lusivement réservée

Taux de Primes favorables,
Une grande réputation de Prudence et de juxe-

ment, et hr plus libérale considération de toute
question liée aux intérêts les assurés
Trente jours de mice aeons pour le paie-

ment des primes de renouvellement, et pas de re-
trait de police pour erreur non inte utionnelle.

Potires échtes pour hon paiement de primés
A penvent être renouvelées dans les trois mois en

payant la prime, et an: amende de dix chelins
{par cent, en produtsant des preuves satisfaisantes

du bon état de la santé de l’assuré.
Participation des profils par les assurés, se

tnontant aux deux tiers du montant net,
pérands Bonus déclarés en 1853, se montant à
2 par cent par année sur la somme assurée.
fat sur les âges de v ingt & quarante ans, KN

par cent sur la prime. La prochaine division des
profits en 1860.
Etampes et Polices données pratuitement,
Tous les Frais de Médecins payés par la Com-

pagnie.
Référence MWoizeale —=W. 1. Score, MUD.

ILL ROVTH, Agent.
17

 
#avtit,

l’arfaite shreté pour faccomplissetient des on-

i ( N'Uen main etolfrent en vente Un assortiment

: ASSURANCES.
SCANSAAA marnemenmeme

Capital Souscrit, £196,223.

rv.

S que dans i

 

suivant des affaires de cette Compa- |

 

 

(COMPAGNIE D'ASSURANCE MONARCH
DE LONDRES, CONTRE LE FEU ET

SUR LA VIE.

Ptablie pur Actes Spéc

IrapLie EN 1835,

de FEU et sur la VIE continuent à
re acceptés par cette Compagnie au:

Condifions les plus équitables,
Toutes portez promptement puyées ici, sans €

référer au Bureau des Directeurs de Londres.
W. TULNER,

Agent pour Montréal,
rue St. François-Xavier

em—>al

, THE NATIONAL

Life Assurance Co
or THE

UNITED STATES
MontrrLrizr, VERMONT.

G. S. BH'SH. Agent, Bureau, 12 Ruedu Poi
Dr. T. D, WAEELER, Médecin, Bureau, 651

Rue Craig, Montréal.

 

ux du Purlemu it,

  

Burear, 27,
27 mat.

>
 

 
Revunencrs —— E. Atwater et Cie,

Savage et Cie, J. B. Smith et Cie,
Kingum et Mair, Nelson et Butters

(FETE Compagnie Mufuclle assure les Vies
pour Un où Sept Ans, où poux la vie, et ac-

cordedes Polices payablesà l’âge de 50 où 60 ans
ou aux représentants des assurés, s'ils meuren“
avant ee tems,

Les Protits de Surplus de la Compagnie sont
divisés tous les cing ans entre les Polices Viagé-

tement: Le premier de ces Dividendesà
déslaréen Novensbre dernier, et la sommede

20 SU5 {ut divisée emie 772 Polices Viageres

Lymans
Caster,

  

   

{restant alors en force.
Par une clause spéciale dans l’Acte d' Incorpo- |

ration de cette Compagnie, les homes masiés
| peuvent assurer Jeur vie en faveur de leur épouse

 

et Évnille pour ne somme limitée :
; étant payable
des €eani
dans er tte

cette police

  

—avantage qui re se freuve que‘
Compagnie sesaliment,

eront fournis en s'adressant
Burcau, Fonderie de l'Aigle,

 

12, Rue on Roi.

 

No.
pe GO, SEYMOUR BRUSH. Agent.

8 aveil. aa—137

1LOUIS LAPIERRE,FILS,
E LJ Es

sleutagneste ter

Carte

| T
i yz
=i

invitent en con:é-,
quence les Cultivateurs et autres personies qu I

Lmipagne, et à i

t

È

;
I!

 

 

voir les Pratiques et le Commerce, à B

 

SORTE.
|| v

 

4 38,

veBone St. Eominique, Ge.

es! NFORME «es anis et le publie

 

tent qu’il euteru toute espèce
=ny ANS © -# d'ouvrage dans sa branche daus
   

 

  

Hoérienr, avec prompti-
«très ré luits comme par le pas-

sth. aitanesi tonte espèce de réparage, cle,

avec goût et rapidité,
16 juin.

 tide «

 

em—239

Etablissement de Chaussires
EN GROS,

PAUL ET DES COMMISSAIRES

No. 48,
ENSEIGNE DU cASTON.

RUESST,

  

Gh. x. ROT.LAND,
TOUT cn remerciant ses amis ct ses nombre u-

ses pratiques pour encouragement libéral
diil à reçu d'eux durant ces années dernières, à
la p'aisiv de leur annorcer qu'il transportera au
ler Mai prochain. son ETABLISSEMENT DE
CHACSEURES, EN GROS, de la Place Jacques-

ala Rue$1. Paul, No. 18 et Rue des Com-
missairez, No, 08,
a cu muin la meill-ure qualité de chanssu-

res util cont I s=ible de trouver et à moilleur
: ché ie dans tout autre établissement de

   

    
Tout ordre exéculé avec soit et cé/érité.

MAGASIN DE DETAIL
 

li informe aussi le publie quil
tiendra un magasin de DETAIL

  

  

<ËZ sur Ja Pace facques-Castier, à
PENSEIGNE Dé LA BOTTLE
ROULE. où il aura toujours en

mains toute espécr de BOTTINES, DOTTES
Ete. dn dernier goût et qui seront veudues à bon
marché.

=

 

; G,L, ROLLAND.
Montical, 26 aviit, gm—40

MEDAILLE BE PREMIERE CLASSE,
TOUS voyons avec plaisir qu'un nemier Prix

I ÿ aver Médaie de Jere Classe a é1é décernd,
par le'S JUGES DEL?
RIS, à la Maison G AÉIBE R°

MM, GALIRERT FRERE , Rue S10 Paul, en
cette Vil'e. sont les wigs et les Correspon-|

pour la fabrication de leurs COIRS de‘
"AU, CUIRS VERNIS, MAROQUINS et

jautres C UIRS fins pourla Cordonnerie, Sellerie,
ete.

justement admiréset récompe
MM. GALIBERT FRER Rue § Paul,

; (bâtisse de Phon. Wilson) out cunin Asso
ment complet de ces CUURS renommés, dont ils!
penent disposer à des prix frès raisonnableset
à des conditions fert libérales, Ces Messieurs
ont aussi unhon Ascortiment de VINS et PE AT-
DE-VIE dexeellente qualité,
5lév. 7

POTERIE A BAS PRIX.

FES Soussignés ayant reçu leurs IMPORTA-
4 TIONS du PRINTEMPS,sont prè:s à pour-

Prix.
THOMSON er MINCHIN,

     

{de Milhan, dont;

    

  

 

 

   
   

(Successeurs de Robt Anderson)
211, Rue St, Paul,

tr Juin, aa—47

TT = eo I

 

pere
ÉLUS a5 sa Le

CONSTRUCTEURS, CONTACTEURS,
ET AUTRES,

FOYERS! FOYERS! FOYERS!
REED & RAYNOR

étendu de

Manteaux de Cheminées. Dessus de T'a-
bles, Tublettes de Foyer, ete,

Qui défient la conpétition pour la Beauté etla
Durée, à des prix variant de 812 à $150,
Les articles so°1 fabriqués de Pierre d'A rdoise,

l’année en imitationdes plusbeaux Marbres Egyp-
tien, de Sienne, Brocatelle de Lisbonne, Vert
antique et autres Marbres rares,
Le procédé de convertjr cette Pierre en Mar-

bre est eu infisant des COULEURS MINÉRA-
LES, au moyen d'Agents Chimiques(aidés d’une
puissante chaleur) qui sont absorhéspar là pierre,
et ayant été ainsi absorbés ils forment un seul
rorpset ne peuvent’pins être séparés. Cela leur
permet de résister à l’action de Phuileon des aci-
tles (qui tachent ef défont les marbres ordinaires),
et aussi de supporier un plus granel dégré de chas
leur. Elles ont six fois pins de forcer quele mur-
bre et leur apparence est supérienre.

Les Are hitectes Construetéury et antres sont
invités & venic examiner cesticlean No. 1343

 

   

 

i Rue Craig,

10 nin, vm--ht

IX families contre toutes demandes i

 

 

 

XPOSITION DE PA-,

Les produits de cette Maison ontété Lie"

Canad

22Juillet11856
 

MEDECINES.
4 ~~

 

GUÉRISON CERTAINE Du RIFLE, TRI
GNE, GALE, ERYSIPELLES, HÉMOR-
KHOIDEs,ete.

E Célèbre ONGUENT TUDIENde J. GOS-
SELIN est un remède certain pour Toutes

les maladies ci-dessus. Le Certificat suivant,
"un habitant de Plattsburgh, est un de ceux qui
ont Été reçus en grand nombre témoignant de la
valeurde cat Ongueut depuis dix ans :

«Je certifie par la presente que je me suis
servi de l'Ongrtrent Indien de Gosselin pour une
Teigne, «t qu’elle a été complètement guérie.

«MME, MOREAD.”

Fabriqué et vendu par J. GOSSELIN, Plaits-

 

burgh, N.Y. el en vente chez
JOHNBIRKS ET CIE.

No. 7, Grande Rue Si. Jacques.
LYMANS, SAVAGE ET CIE,

} Rue St, Paul,
Agents pour Montréal.

am—aps-—42

MEDICALHALL.
ES Soussignés ont reçu par diflérents vais-

I, seaux, de Londres. leurs approvisionnements
de DROGUES, PRODUITS CHIMIQUES, ME-
DECINES BREVETEES, PARFUMERIES,
ele, le,

2 juin.

—AUSEE—
Truile à Salade Supérieure, en pintes, chopires et

clewiards
Sauce an Champignon
Sauce & Peisson, ete. ete.

TOHN DIRES et CIE,
Grand Rue St. Jacques.

19 juin au—~0G1

MEDICALHALL.
Efuile de foie de Fiprue et

Quinine.

1’;Soussignés préparent cet article au moyeu
d’un procédé nouveau, quin’oblige pas que

l'Huile soit chauffée on assujettie à aucun procé-
dé qui eu altère le gouût et la qualité.

JOHN BIRKSrr Ci.
Grande Rue St Jacques.

aa—

 

ler mars.
  

 

CHERRY PECTORAL
For the rapid Lure of

© COUGHS, COLDS, HOARSENESS,
BRONCHITIS, WIlOOPING-COUGE

CROUP, ASTHMA, AND
| CONSUMPTION.
‘ Pana les nombreuses déconverte que la science,

à taites durant celle génération pour faciliter |
les nfures de la Vic, augmenterses jonissances, ct]
mémeprolonger le terme de Pexistence,—on ne
peut en nommer aucune d’une plus grande valeur |
réelle pour Phumanité, que vette contribution dela
Chimie à PArt de Gnérir. Une longue éprouve sde,
les vertus dans vetig Voie continuant à prouvé |
{au-delà de tont doute, qu’aueune médecine on com-
| binaison de médecines conne, ne peut contrôler et ;
{ cuérir atsst certainement los nomhrenses variétés
Œ'aligetions pulmonaires qui n jusqu'ici enlevé du!
“talon de nous des milliers et des nulliers chaque au-
née. On t maintenant de nombreuses raisons de
croire qu'on à enfin trouve un remède sur lequel on
puisse compter pour guérir les nombreuses afluc-

tions «les Poumons, Notreespacedisponible ne nous
: permet pas de publier iei aucune proportion dus
| guérisons obtenues par son Usage, Mais
Ennous rélêreronsle Jectenr à l’Alinanach Américain
l'ugentei-dessous ge fera toujonrs nn plaisir de four- |

rratuitement, où lon trouvera des détails com- |

 

 

 

  
ces avancés.
! A vendre par

LYMANS, SAVAGE ETCIE.
It chez tousles PLiarm: 3

cm—56.
  

7 juin.
 

‘ MAGASIN DE PIANOS

| See

 

A, ET S, NORDHEIMER

 

ADRESSES,
a

J, W. DEMERS,
MARCHAND A COMMISSION, MONTRESAL

Rue Latour, près du Marché à Foin,
Pour bois de sciage, bois de corde et bri

 

soit pour vendre au quai on à son € poil ele,
_J2jjuin,—a5

7. KX. BRABLT,
AVOCAT,

A établi son Bureau avec celui de J, TF,
COUTU, Notaire, an Village de Berthier, M
voisine du PALAIS DE JÜSTICE, sis
N.B.—M. BRAUETsuivra le

chelieu.
_10juin.

Cireuit de gj

57

A. ST. AM AN D,
AVOCAT,

Bureau, coin des rues Craig et Perraul:
5 juin. Ë.

NAP. BOURASSA
AYELIER, HUE DONIELOTEE Me”;

>
15ad mai.LU0 47

A. LEVEQUE,
Architecte et Mesureur,

Se charge cucore de tous dessins pour brevels
d’inventions,

 

  

Ne. 1, RUE 51. LAURENT,
13 mai. _ _Fmn-—4u,

PIERRE AIME FA) TEUX,
AVOCAT,

Rue Coté, No 2, cin de la Rue Crai,
M. FAUTEUXsuivra les Cirenits de Berthi

et St. Hyacinthe. eres
2 mai. cin— 42

DOUTRE&BAONST,
AVOCATS,

16, RUE ST, GABRIEL, 16
Vis-a-visHOTELDUCANADS,

EF. J. DURAND,
NOTAIRE,

Bureau pe MM. Dourre Ev Dacrsy,

No. 16 Rue St, Gabriel, Montrezs,
mai, em33

 

 

 

DR. J. E. FERTE,
No. 62, Grande Rue St. Joseph.”

_B mai. LL aa—l14

TRESTLEHi,
DENTISTE

À transporté ses Salons cu

No. 1164, Rue Notre-Dame,

pr.

 

   
Au-dessus du Magasin de MLL. PD. Bory,

{5 43
ET A7 pa

DR. J. W. WILSCAM,
à 91, AUE SAINT-JOSEPH, £1,

i
|

I

|

 

set des preuves incontestables de la vérité de! occasion ponr te prévenir qu’il continue

| comprisdans sa ligne.

OM lhonneur d'annoncer qu’ils ont récem-,
ment reçu un envoi des l’iano-forles supé-

rieurs de CHICKERING, STODART et DUN-:
HAM.et que leurassortiment de Pianos, de ces
fabricants et autres, est maintenant le plus corn- |
plet qu’ils aient encore ouvert à Montréal, con-;
sitant en partie:

DF CHICRERING
Boi.e en Noyer Noir 6 Octaves
Do Bois de Rose 6 “

i lo do 63 +
No do 63 «
Do do 4

; Cisible avant ÿh, AM

Vigenevis In Brasserie de DOW,

- de midi à 2h,- el abus
5h. P.M.

_23 juin. aa—ht

JAMES H SPRINGLE,
ARCHITECTE ET INGEXIEUR CIVIL

I' TRANSPORTE au Borew ci-devair
occupé par Ja vompaguie du télégraphede

Montréal, duus la SALLE DES ODD FEIL-
LOWS, No. 61, Grande Rue St. Jacques.
8 mai. ua—4d

JOSERIL LOVIN,
HORDOGER, BIJOUTIER ET ORFEVRE,
No. 265, Rue Notre-Dame,

(PRÈS DE L'ÉGLISE DES RÉCULLETS),

 

PEUTA P’Ænscigne de la Grande Montre d'Or.

IREAISGANT de Pencouragement flai-
tenr dont Pa honoré le Public,

  

én
| ration des MONTRESet HORLOUGESde tower
l'espêces avecce soin qui Tui a vali tant de sucrés.
I fabrique et répare toutes espèces de bijoux ot
argenterie. il offre en vente un assortiment Himilé,
mais très-bien choisi d’Horloges. Montres, Chai-
nes longues el courtes d’or et d'argent, joues d+
Manage, Bagues, Epinglettes, Epiughs, Médail-
lous ou Loquets et généralement tous les artivles

Ses articles sont garantie.
ses prix trés modérés, et il n‘épargnera ren pour
donner satisfaction à ceux qui veulent bier l'en-
courager, ;

JOSEPH LOVIS.
_10juillet. 69

MONTRES
E Soussigné vient dererecevoir un = rand assor-

J timent de Montres d'Or et dArgent Dates
particulièrement pour le commerce dedétail. et

| avec le désir de donner aux acheteurs tn article

 

Boîtes de goût et style Louis XIV 63 et 7 Ocoh
—AUSSI-—

Nouveau grand Piano de Salon de Chickering.
DIE STODHART ET DUNHAM

Boîtes Unies et Bois de Rose 6 Octaves
Do do dé Goût, nouveau style € et 7 Oct.

—ET—
; Pianofortes par d’autres fabricats en grande va-

Pits de seconde main, de £10 et plus
Pianos à Louer.
Vieux Piitnos pris er échange,

et réparés.
_19 av il

Pianos accordés

aa—37

  
i

PIANOS DE SECONDE MAIN
A VENDRE,

Au No. 76, Rue St. Laurent.
N PIANO DE CABINET, DE. 53 0CTA-
VES, par CLEMENTI, CULLARD et,

CIE., £20, Un PIANOCARRE, par BREAD-'
WOOD, 5} Octaves, £15; Un de Six Octaves,
par THOMAS, £25.
N.B.—Pianos Accordés, Réparés ct changés.
M dée, 129.

L’AVENIR.
JOURNAL REPUBLICAIN PUBLIE DANS LES INTE-

ANNEE de
NETS POPULAIRES,

Di entré dans la SEPTIEME
sim Existence. Ce journal est spécialement

comer à la défense des droits du peuple et à la
réforme des abus. L'Avenir ayant une grande
cireulation offre un excellent moyen d’annonces.

Jour de Publication:—le FEUDE MATEN.
Abonnement.-—Pour tn an $2.

de —Pour six mois $1.
do —Pour trois mois 50 CUS,
Payable rigoureusement d'avance.

Bureau, No. i, Rue St. Vincent, Montréal,
Bas- Canada.

P. BLANCHET,
Propriétaire- Editeur.

3 mai 53

LE NATIONAL,
Journal publié à Québec, dans les intérôts démo-

cratiques:

Tours de Publication :
Manpi, JeUni.rr SAMEDI.

Abonnement: $4 par Annee.
P.G. HUOT, M. P. P.,,
T. FOURNIER, et
M. A. PLAMONDON.

Imprimeur: JOSEPH RENAUD.
Agent pour In Cité et le Dietriet de Manttéal:

J, A. PLINGUET, Bureau du Pare No. 77 Rae
Sto. Théréze, Montréal,
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! Propriét.-Rédacteurs 

:“| matiques 

; satisfaisant.
JOIN WOOD et D'ILS,

14 juin. _em=00  
Ar

BOIVIN ET BEAUDRY,
AGENTS,

DES RUE NOTRE-DAME
VINCENT,

Vis-d-vis le Palais de Justice,

NTle plaisir d’annorcerà leurs amis et nom

Lreuses ;-ratiques, qu’ils ont en mains Un 26

sortiment étendu et choisi de BITOUTERIFS

MONTRES,ete,, ct tous les articles dons cet's

ligne.
‘ls continuent comme par le passé à réparer

tonte espèce de bijouteries.
10 avril.

COIN ET ST.

J. CANPBE
MARCHAND TAILLEUR,
No. T4, Granpe Rue Sr, JACQUES.
ECOITses MARCHANDISESde Printems

I et d°Eté, et sollicite respecinensement lat

tentionde ses Pratiques et du Public, sur lassor-

timent étendu et_ varié de toutes sortes de

LEURSet PATRONStrop nombreux pour être
cov-

mentionnés.
22 mars.

L’‘Academic de Plattsburgh.
NSTITUÉE parla charte des Régents de IM

nivarsité, située snr les bords du Lac Chan

plan, ayant une comtaunication-Arès facile et fs

pide, soit par les bateaux à vapeur, soit Pare

chemins de fer, et dans l’endroit le plus sa ub

dans ’Viat de New-York, présentetous les avar

tages désirables aux parens et aux tales, “

surtoul se recommande pur nn corps habile
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j Professeurs. e
Le personnel de ce corps est composé com

ns$. D. TAYLOR, A. M, Principal Profes-

seur de Belles-Lettreset de Littérature Anglet:

J. W, TAYLOR, A. M. Professeur de Math

de Langues Anciennes et Modernes. )

DR. RODOLPH MAJEWSKI, (de Park)

Professeur de Chimie Industrielle (appliquée£7

Arts et Méliecs, à PAgriculture, et dia Mél

t sein
toga) >MARIE 1LOUISE BLODGETTA

chargéede la direction du département des)

MAILLEDELTAA.HOLCOMB, est chur
le l'instruction fimaire.
“Los prix sontconne suit par trimes0

.$2,Dansle département primaire. . a

Pour les étnides oratinitires,.. ---- 00

« « plus avanvées. ... 84,
IF Xe

Pourde plus amples informatibne, on pet
dresser i TW. TAYne

—07Plattsburgh, Élinton Co

13cept. :


